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La répartition 
des comtés 
par région

PQ
Québec
Montréal

10 1
PLQ ADQ

0
9 21

Chaudière-Appalaches 4 4 0
Gaspésie-Côte-Nord 1
Saguenay-Lac-St-Jean 5 0 0
Laval 1
Rive-Sud de Mordrai_ 13__ 5_
Mauricie-Bois-Francs 8 0
Estrie__
Outaouais_
Nord-Ouest

5 0
0 0

Laurentides 2 0
Lanaudière 0 0
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• André Arthur
• Diane Lavallée
G Rémy Poulin
• Antony Detroio
• Keith Henderson

ÉLUS
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Richard Le Hir îRoger Lefebvre
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QUÉBEC — Le Parti 
québécois a pris le pouvoir hier 
avec une mîÿorité moins 
forte que prévu. Le nouveau 
premier ministre Jacques 
Parizeau se retrouve à la tête 
d’un gouvernement de 77 
députés face à 47 libéraux.

par PIERRE-PAUL NOREAU
LE SOLEIL

Le chef péquiste a commenté sa 
victoire sans triomphalisme. 11 
s’est d’abord présenté devant ses 
militants réunis au Capitole de 
Québec comme le premier minis­
tre de tous les Québécois, prêt à 
oeuvrer « pour assurer le relève­
ment du Québec».

Mais il a aussi clairement indi­
qué qu’il avait l’intention de pro­
céder avec son référendum sur la 
souveraineté en 1995.

« Aujourd’hui, c’est la fin de la 
deuxième période. La troisième 
commence demain matin », a-t-il 
lancé sous les applaudissements. 
Les Québécois ne doivent pas ra­
ter ce quatrième rendez-vous en 
quatre ans, a-t-il indiqué, référant 
au rejet de Charlottetown, à l’élec­
tion des 54 bloquistes à Ottawa et 
à la victoire péquiste d’hier.

Jacques Parizeau devra tout de ^ 
même composer à l’Assemblée " 
nationale avec une opposition so- • 
lide de 47 députés libéraux et avec ; 
la présence du jeune chef de l’Ac- ; 
tion démocratique, Mario Du- ] 
mont, vainqueur dans Rivière-du- ' 
Loup.

Daniel Johnson était pour sa 
part visiblement satisfait de la 
tournure des événements, tout 
comme ses militants qui le lui ont 
démontré avec une chaleureuse 
ovation à son arrivée au Métrolo- 
polis, à Montréal.

« C’est avec beaucoup de séré­
nité et de satisfaction que j’ac­
cepte le verdict », a lancé le chef 
libéral, un large sourire aux lè­
vres. Il a insisté sur le fait que, 
malgré neuf longues années de 
pouvoir au cours desquelles son 
gouvernement s’est retrouvé aux 
prises avec une récession, le Parti 
libéral est resté solidement ancré 
dans toutes les régions de la 
province.

En raison de sa performance 
supérieure à ce que lui prédisaient 
les sondages, Daniel Johnson peut 
facilement espérer demeurer à la 
tête de son équipe jusqu’au réfé­
rendum sur la souveraineté pro­
mis par M. Parizeau dans sa pre­
mière année de mandat.

Il a d’ailleurs annoncé qu’il en­
tendait être de la partie. « Nous 
sommes conviés à une autre 
échéance d’ici huit ou dix mois, et 
je veux vous dire que le Parti libé­
ral du Québec, son chef, et ses 
militants seront au rendez-vous. »

Le Parti québécois est pour sa 
part resté bien en-deça de l’objec­
tif de 50% du vote, les derniers 
résultats disponibles plaçant le PQ 
et le PLQ au coude à coude, soit 
respectivement à 44,7 % et 44,3 % 
du vote.’

Les premiers résultats disponi­
bles avaient vite démontré que la 
lutte était serrée. Malgré tout, à 
20 h 30, la Société Radio-Canada 
annonçait l’élection d'un gouver­
nement majoritaire du Parti 
québécois.

Globalement, les deux grandes 
formations ont perdu peu de ve­
dettes. Chez les libéraux, il faut 
signaler les défaites des ministres 
de l’Emploi Serge Mardi (Sala-

c.
Encadré d* son épotM» Uialli Lapoint* •! dM député* Jean FWion (Montmorwicy) «1 Paul Bégin (Louto-Hébart),. 
ppittoans réunis au Capitol* qu« !• PQ venait d’obtenir un mandat dont H devran a« montrar (Hgna.

t Parizeau a dit hier A tea

beny-Soulanges) et de la Santé, 
Ludenne Robillard (Chambly).

Chez les péquistes, l’échec de 
Monique Simard (Bertrand) et du 
Dr Réjean Thomas (Saint-Henri— 
Ste-Anne) font mal. Dans la ré­
gion de Québec, les péqxiistes re­
gretteront l’absence de Diane La­
vallée, défaite par une faible 
meuige (31 voix) dans Jean-Talon, 
par Margaret Delisle, mairesse de 
Sillery.

Cette dernière constitue toute­
fois l’exception dans la région im­
médiate de la capitale, tous les au­
tres comtés passant aux mains du 
Parti québécois.

Les Jean Garon (Lévis), Jean 
Rochon (Charlesbourg), Roger 
Bertrand (Portneuf), Michel Ri­
vard (Limoilou), Paul Bégin 
(Louis-Hébert) et Rosaire Ber­
trand (Charlevobc) sont mainte­

nant sur les rangs pour représen­
ter la région de Québec au 
cabinet.

Si la lutte a été extrêmement 
serrée entre Mmes Delisle et La­
vallée, le péquiste Paul Bégin a 
assez facilement distancé l’anima- 
teur-polémiste André Arthur, qui 
a tout de même relégué la libérale 
Sylvia Garda au troisième rang.

Par ailleurs, les deux partis se 
retrouvent chacun avec un enfant

terrible, soit Richard Le Hir au PQ 
et Yvan Charbonneau au PLQ.

Enhn, si un nouveau parti fait 
son entrte à l’Assemblée nationa­
le avec Mario Dumont, un autre 
en a été chassé. Le Parti Égalité se 
relèvera difficilement de cette 
élection, son seul député, Neil Ca­
meron (Jacques-Cartier), ayant 
été battu, tout comme d’ailleurs le 
chef du Parti Keith Henderson 
(Notre-Dame-de-Grâce).
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Johnson et le PLQ «prêts pour le référendum
MONTRÉAL — Même si —■ _________ ____________

»
MONTRÉAL — Même si 
l’élection d’hier n’était « pas 
une élection ordinaire *, le 
chef libéral Daniel Johnson a 
tenu à rappeler que « ce 
n’est pas en 1994 que les 
Québécois ont tourné le dos 
à leur passé, ni à leur avenir *

par QlUfS BOIVIN
LE SOLEIL

M. Johnson a concédé avec « sé­
rénité » la victoire au nouveau 
gouvernement péquiste, mais il a 
promis que « le PLQ, son chef, 
son équipe et ses militants seront 
eu rendez-vous», pour la pro­
chaine échéance référendaire.

Le nouveau chef de l’exposi­
tion a également tenu à rassurer 
le reste du pays quant à la portée 
de l’élection. « J’ai confiance que 
nous pouvons, ensemble, conti­
nuer dans un avenir commun, 
que nous pouvons relever ensem­
ble des défîs sur ce continent. 
Nous avons encore un avenir 
brillant ensemble. »

M. Johnson promet que son 
équipe libérale sera là, à l’é­
chéance référendaire, pour rap- 
pejer aux Québécois « qu’ils font 
déjà partie d’un grand pays» 
qu’ils ont contribué à bâtir, de 
même que les « meilleurs gages » 
de prospérité que représente leur 
appartenance au Canada.

Le chef libéral était particuliè­
rement heureux de constater que 
«même tysrès neuf longues an­
nées de pouvoir et tout juste au 
sortir d’une longue récession», 
son parti a recueilli dans la popu­
lation « des appuis presque aussi 
élevés que ceux du PQ ».

M. Johnson y voit la preuve 
que son parti « a encore manifes­
té comme il est profondément 
ancré dans toutes les régions du 
Québec».

Reconnaissant le « verdict po­
pulaire », le premier ministre sor­
tant a tenu à « féliciter le chef du 
Parti québécois et son équipe ». Il 
a dit espérer que M. Parizeau et

1,%
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Visiblement 
déçu (photo 
cl-contre), 
le chef 
libéral 
Daniel 
Johnson 
est ré­
conforté 
per son 
épouse 
Suzanne 
Mardi.

son équipe réaliseront l’ampleur 
des « défis quotidiens » qui les at­
tendent et assumer « avec toute 
la sagesse requise le mandat qui 
lui est conhé ».

Il s’engage, quant à lui a assu­
mer son rôle de chef de l'opposi­
tion avec « la même sagesse ».

Le premier ministre sortant se 
félicite de laisser à ses succes­
seurs « un Québec en pleine

croissance et dont il importe de 
veiller à appuyer la reprise 
économique ».

M. Johnson est arrivé fort tard 
à la discothèque Métropolis où 
s’étaient réunis ses sympathi­
sants. Dès le début de la soirée, 
les premiers libéraux sur place 
cachaient md une déception évi­
dente. Déjà des yeux rougis et 
des mines déconfites qui étaient

trop heureuses de pouvoir ap­
plaudir le premier député déclaré 
élu, aux îles-de-la-Madeleine, 
Georges Farrah, ministre délé­
gué au Tourisme.

L’arrivée des résultats prélimi­
naires a réjoui de toute évidence 
des libéraux anxieux de mesurer 
l’ampleur de la défaite. La ten­
dance du vote a rapidement ra­

vivé les espoirs d’une opposition 
beaucoup plus musclée que pré­
vue dans les sondages.

Les premières salves d’ap­
plaudissements ont salué la vic­
toire de Daniel Johnson dans 
Vaudreuil. L’élection de sa candi­
date et présidente du Conseil du 
Trésor, Monique Gagnon-Trem­
blay, que l’on disait menacée 
dans son comté de Saint-Fran­
çois, a visiblement soulagé l’as­
sistance qui se faisait de plus en 
plus nombreuse à mesure que 
l’heure avançait. Celle-ci recon­
naissait, hier soir, que la campa­
gne n’a pas été facile. « Les gens 
ont voté pour le changement».

Chez les libéraux, on était visi­
blement heureux de constater 
que les modèles mathématiques 
qui prévoyaient plus de 85 dé­
putés péquistes ont erré. « C’est 
la preuve que les Québécois ne 
votent pas seulement en fonction 
de l’origine ethnique », constatait 
un conseiller du premier ministre 
sortant. John Ciaccia, ministre et 
député du comté de Mont-Royal, 
attribuait la performance de son 
parti à la « bonne campagne » 
réalisée par son chef Daniel 
Johnson.

Pour Christos Sirros, il appa­
raît évident que « les gens ont dit 
qu’ils voulaient du changement, 
mais pas nécessairement la sépa­
ration ». Son collègue, André 
Bourbeau, était visiblement heu­
reux de constater que le «ba­
layage ne s’est pas produit ».

L’ex-ministre de la Culture et 
des Communications, Liza Frul- 
la, était toute disposée, elle, a ré­
clamer un moratoire sur les son­
dages en période électorale. 
Mme Frulla suggère d’imiter la 
France, qui interdit les sondages 
à 11 jours du scrutin. Cette der­
nière s’inquiète du clivage «so­
ciologique et géographique » 
dans le vote exprimé hier.

Pour Jacques Chagnon, ex-mi- 
nistre de l’Education, la campa­
gne référendaire débutait hier 
soir. Il constate que les « Québé­
cois se sont donné un gouverne­
ment majoritaire mais également 
une excellente opposition ». Di­
recteur de la campagne libérale, 
John Parizella, calcule que son 
parti « a remporté la campagne. 
On est parti 10 points en arrière 
et on finit à moins de trois 
points ». Il signale que le score 
péquiste est inférieur à celui réa­
lisé par le Bloc québécois lors de 
l’élection fédérale.
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7000 voix de majorité

Triomphe de 
Mario Dumont
RIVIERE-DU-LOUP — Le balayage électoral dans le comté de 
Rivière-du-Loup a été celui de Mario Dumont, chef du Parti de 
l’Action Démocratique, âgé de 24 ans.

6608 pour son adversaire pé
par CARL THÉRMULT 
coEtbonEon apéemie

L’équipe du chef et candidat de 
l’Action Démocratique dans ce 
comté a réussi ce que certains 
qualifiaient d’impossible en début 
de campagne : battre le Parti qué­
bécois par une imposante majo­
rité de près de 7000 votes.

Le fîls de Cacouna a déclaré, 
hier soir, «se retrouver avec la 
plus grosse responsabilité qu’il 
n’avait jamais eu, celle de repré­
senter les quelque 200 000 per­
sonnes qui ont appuyé son parti ».

Plus de 800 partisans sont ve­
nus fêter cette victoire que le nou­
veau député de Rivière-du-Loup 
définit comme un « Jalon » dans la 
préparation d’un nouvel avenir 
pour le Québec.

Selon le directeur du scrutin du 
comté de Rivière-du-Loup, Paul 
Beaulieu, Mario Dumont a obtenu 
13 333 votes comparativement à

quiste, Harold Lebel. Le libéral 
Jean D’Amours termine troisième 
avec 4266 votes. Le taux de parti­
cipation a été de 84 %.

La fin de la bataille électorale 
dans le comté de Rivière-du-Loup 
avait été marquée par une offensi­
ve majeure des ténors indépen­
dantistes qui avaient fortement in­
cités les électeurs de 
Rivière-du-Loup à se joindre à la 
vague péquiste.

L’ex-d^uté-ministre libéral de 
, RivIère-du-Loup, Albert Côté, a 
'même, au cours des derniers 
jours, téléphoné aux organisa­
teurs de l’Action démocratique 
pour souhaiter « bonne chance » 
au candidat Dumont qui lui a fina­
lement succédé.

Mario Dumont est le plus jeune 
candidat à être élu député de la 
circonscription électorale de Ri­
vière-du-Loup depuis la 
Confédération.
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La troisième 
.période s'annonce 

difficile

A-3 •

lus d’un souverainiste a dû avoir un 
.pincement au coeur, hier matin, en li­
sant ce que nos cousins français pensent 

>de nos velléités d’indépendance.
Les Québécois ont élu Jacques Pari­

zeau « pour le fun » et lui réserveront 
, « le même sort qu’à René Lévesque et à 
‘son rêve inachevé », a prédit L’Express.

Michel

DAVID
Même ceux qui étaient rassemblés au 

Capitole, hier soir, en essayant de se 
convaincre que cette fois-ci sera la 
bonne, ont dû avoir du mal à chasser de 
leur esprit ce terrible doute, en voyant 
défiler les résultats : le rêve va-t-il enco­
re une fois se transformer en 
cauchemar ?

Pour reprendre l’analogie avec le hoc­
key, si chère à M. Parizeau, la troisième 
période s’annonce encore plus difficile 
que prévu.
Non à l’enclenchement

Il ne faut pas se le cacher, la victoire 
du PQ est nettement moins éclatante 
qu’elle aurait dû l’être. On est loin des 90 
sièges que prévoyaient certains. M. Pari­
zeau ne peut certainement pas pré­
tendre qu’il a le mandat d’enclencher 
quoi que ce soit du côté de la 
souveraineté.

Si j’étais à sa place, je prendrais tout 
mon temps avant de déposer à l’Assem­
blée nationale la motion affirmant la vo­
lonté du Québec d’accéder à sa pleine 
souveraineté. Dès la prise du pouvoir, 
prévoit le programme du parti. Il serait 
peut-être préférable de la présenter à 
l’ouverture du débat sur la question, 
comme l’a déjà suggéré Lucien 
Bouchard.

Le chef du Bloc québécois a eu une 
expression tout à fait appropriée, hier, 
pour décrire le mandat que le PQ a obte­
nu : celui de « débroussailler le terrain 
du référendum à venir ». On ne peut pas 
parler d’un mandat bien fort.

Bien sûr, la majorité parlementaire du 
PQ est confortable, mais le pourcentage 
de voix qu’il a obtenu ressemble dange­
reusement à un plafond. On pourra tou­
jours avancer des facteurs locaux pour 
expliquer certains résultats, mais il reste 
que le PLQ l’a emporté dans des comtés 
« pure laine » comme Kamouraska, 
Frontenac, Bertrand, Montmagny-L’Islet 
ou Beauce-nord.
, D’accord, ce n’est pas une raison 
pour renoncer à ses convictions, mais ça 
devrait inciter à la prudence. À mon 
sens, la déclaration la plus contestable 
de M. Parizeau, au cours de la campa­
gne, est celle voulant qu’un NON au ré­
férendum n’affaiblirait pas le Québec, 
dans la mesure oû une main ferme conti- 
ùue à tenir la barre.

Comment un homme qui a vécu de si 
près les terribles années qui ont suivi la 
défaite de 1980 peut-il soutenir une cho­
se pareille ? Faut-il comprendre que cet­
te histoire de coup de force constitution­
nel, en 1982, était de la foutaise ? Ou 
alors que le gouvernement Lévesque, 
dont M. Parizeau était le numéro 2, n’a­
vait pas le coffre nécessaire ?

S’il y a une chose qui fait consensus, 
chez les fédéralistes comme chez les 
souverainistes, c’est bien qu’un 
deuxième NON en 15 ans serait désas­
treux pour le Québec.
Les épaulettes du PM

Le premier ministre Johnson avait 
raison de sourire en arrivant au Mé- 
tropolis. Avec 47 élus ou en avance au 
moment de mettre sous presse, il a ga­
gné ses épaulettes. Il ne devrait avoir 
aucune difficulté à demeurer à la tête du 
Parti libéral, malgré une fin de campa­
gne cahotique.

Je faisais partie de ces sceptiques 
dont parlait Mario Dumont, la semaine 
dernière. Depuis le début de l’aventure 
de l’Action démocratique, j’avais des ré­
serves sur l’opportunité de créer un nou­
veau parti dans la conjoncture actuelle.

Je ne vois toujours pas en quoi l’ADQ 
contribue à clarifier les termes du débat 
sur l’avenir politique du Québec, mais 
son jeune chef a accompli tout un ex­
ploit dans Rivière-du-Loup. Chapeau !

Dans le nouveau paysage dessiné par 
l’élection d’hier, il pourrait jouer un rôle 
hors de proportion avec les résultats ob­
tenus par son parti. Comme il l’avait fait 
au moment du débat sur l’accord de 
Charlottetown, il pourrait devenir le 
point de ralliement des souverainistes 
qui ne peuvent pas sentir le PQ de Jac­
ques Parizeau.

Ù,
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Parizeau en route vers le pays
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Le premier ministre Jacques Parizeau, entouré de son épouse Lisette Lapointe et des députés Raymond Brouiilet, Jean Filion et Paui Bégin.

QUEBEC — « Bon et alors ! C'est la fin do la deuxième 
période. La troisième commence demain matin. Les 
souverainistes ont repris le pouvoir à Québec et on va po.ser 
la question qui fait d’un peuple un pays », a affirmé hier le 
nouveau premier ministre du Québec Jacques Parizeau 
devant un millier de militants réunis au théâtre Capitole.

par DONALD CHARETTE
LE SOLEIL

Rejoint sur l’estrade d’honneur 
par Lucien Bouchard, leader du 
Bloc québécois, le premier mi­
nistre élu du Québec a rappelé 
dans son premier discours que 
cette élection revêt un caractère 
unique car elle conduit à une 
échéance référendaire.

« Nous allons leur dire que le 
périple du Québec a été long, 
parfois ce fut compliqué de voir 
notre avenir à travers la brume 
mais nous y sommes! Voulons- 
nous devenir un peuple normal 
et nous dire tous ensemble: re­
levons ce Québec auquel nous 
sommes tellement attachés. ».

Le chef du Parti québécois a 
eu le triomphe modeste compte 
tenu sans doute du fait que son 
parti a récolté moins de comtés 
que prévu. Ce n’est que vers 23 
heures que le chef péquiste a 
pris la parole devant le millier 
de militants réunis — c’est une 
première— à Québec. Les or­
ganisateurs prévoyaient au dé­
but qu’il parlerait vers 22 
heures mais la lutte serrée dans 
plusieurs comtés a bouleversé 
l’horaire.

M. Parizeau a rendu homma­
ge à son adversaire Daniel 
Johnson pour sa campagne 
« persistante et courageuse 
pour défendre ses idées » et il a 
également rendu hommage à 
Mario Dumont chef de l’Action 
démocratique.

Il a souligné, flanqué d’une 
dizaine d’élus de la région de 
Québec, qu’il avait formé « la 
plus formidable équipe de gou­
vernement depuis deux 
décennies. »

Au tout début de son dis­
cours, il a indiqué « qu’on vient 
nous confier un mandat dont 
nous serons dignes. Nous de­
vons relever l’économie du 
Québec, redonner l’espoir à cet­
te société, arrêter ce Québec 
cassé en deux, retrouver tous 
ensemble le goût de bouger. »

Comme il l’avait fait durant 
sa campagne, il a fait un lien 
entre le développement écono­

mique et cette confiance et cette 
solidarité entre les Québécois. 
« Les Québécois ne sont jamais 
aussi forts que lorsqu’ils sont 
solidaires ».

Il a émis l’idée d’une trêve 
avec les fédéralistes et s’est en­
gagé à devenir « autant que je le 
veux, que je le peux, le premier 
ministre de tous les Québé­
cois. » M. Parizeau a constaté le 
clivage dans le vote francopho­
ne et anglophone et souligné 
« qu’il va rester longtemps ».

Fait à souligner, le chef pé­
quiste a laissé la parole au dé­
but à son épouse, Lisette La- 
pointe, qui a salué le travail des 
militants à qui elle a dédié la 
chanson « gens du pays».

Bouchard
Présent à Québec pour la soi­

rée électorale, le chef du Bloc 
québécois, Lucien Bouchard, a 
vu dans cette élection un geste 
d’une « indubitable cohérence » 
de la part Québécois qui ont dit 
non à Charlottetown et voté 
pour le Bloc. « Les Québécois 
ont confié à leur gouvernement 
le mandat de débroussailler le 
terrain pour un nouveau réfé­
rendum. Ils veulent secouer 
l’immobilisme et continuer la 
démarche du parti de René Lé­
vesque et de Jacques 
Parizeau ».

Durant sa courte allocution 
fortement applaudie, il d’ail­
leurs repris un thème de M. Pa­
rizeau en soutenant « qu’on doit 
devenir un pays normal. Re­
grouper toutes nos ressources 
et cesser de s’éparpiller sur 
deux fronts. »

M. Bouchard a également 
fait valoir que les députés du 
Bloc se sentiront désormais 
moins seuls à Ottawa et qu’ils 
vont, dès lundi prochain, de­
mander des comptes au gouver­
nement canadien.

Il a conclu en demandant au 
Canada anglais de faire preuve 
d’ouverture face au Québec et 
d’engager un dialogue.

Le vice-président du Parti 
québécois, Bernard Landry, a 
été le premier à s’adresser aux

militants immédiatement après 
qu’on eut annoncé que le gou­
vernement serait majoritaire. Il 
a mentionné qu’il était ému 
« même si la victoire est sans 
trop de surprise » et que le PQ 
acceptait avec humilité ce « re­
doutable bonheur». M. Landry

a déploré le profond clivage 
ethnoculturel du Québec et 
tendu une perche aux commu­
nautés ethniques.

« Il n’est pas nécessaire d’a­
voir eu un père qui a cultivé des 
terres à rile d’Orléans pour être 
Québécois. Un Québécois, c’est

celui qui habite le Québec et 
l’aime suffisamment pour en 
faire sa patrie».

M. Landry a conclu en disant 
que les Québécois auront la 
chance cette année d’obtenir 
« l’égalité et l’indépendance ».

1*^

Des spectateurs attentifs, le chef du Bloc québécois et son épouse Audrey au Capitole.

Jean Chrétien évoque la 
tradition des deux mandats
OTTAWA (PC) — Les Québécois n’ont fait que « prolonger 
la tradition » en refusant de porter les libéraux au pouvoir, 
mais ils voteront NON au référendum.

C’est ce qu’a déclaré hier le pre­
mier ministre Jean Chrétien au 
cours d’un bref discours devant 
les caméras, tard en soirée.

« Aucun gouvernement qué­
bécois n’a obtenu un troisième 
mandat de suite depuis les an­
nées 50, a expliqué le premier 
ministre. Les résultats du 
scrutin d’aujourd’hui (hier) pro­
longent donc cette tradition. 
C’est ainsi que s’exerce la 
démocratie. »

Le premier ministre refuse 
de croire que les électeurs ont 
opte pour l’option souverainiste 
du Parti québécois.

Les Québécois ont tout sim­

plement décide de changer de 
gouvernement, mais quand 
viendra le moment de faire un 
choix décisif sur l’avenir du 
Québec, ils voteront NON, a-t-il 
laissé clairement entendre.

«Au cours de la campagne, 
le Parti québécois et son chef 
ont constamment répété que 
l’enjeu de cette décision était de 
choisir un nouveau gouverne­
ment provincial, et rien d’autre. 
C’est maintenant la troisième 
fois que ce parti est élu. Les 
deux autres (fois), les Québé­
cois et les Québécoises n’ont 
pas rejeté pour autant le Cana­
da, et je suis convaincu qu’au 
cours des prochains mois, ils re­
diront de nouveau leur profond

attachement à ce pays », a sou­
tenu M. Chrétien.

Le premier ministre Chrétien 
a invité M. Parizeau à participer 
aux efforts de création d’em­
plois, la véritable clé de la pros­
périté économique, a-t-il laissé 
entendre.

« Au cours des 127 dernières 
années, nous avons créé un 
pays tolérant, généreux et uni, 
qui a su repondre aux besoins 
et aux défis de l’heure. Ce Ca­
nada, je peux vous assurer ce 
soir (hier) que nous pouvons et 
que nous continuerons de le 
construire ensemble », a conclu 
M. Chrétien.

l.e premier ministre s’en est 
tenu à son texte. Il répondra 
aux questions des journalistes 
aujourd’hui à l’issue de la réu­
nion du conseil des ministres.
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Quelques centaines de partisans péqulstes se sont massées devant le Capitole en soirée. La pluie a toutefois empêché les foules excessives et les débordements, auxquels les policiers 
s’étsient préparés à faire face.

Minutes d’angoisse dans l’enceinte du Capitole
QUÉBEC — Personne n’osait vraiment le croire parmi les 300 
sympathisants péqulstes réunis au Capitole, en début de soirée, 
hier. Quelques minutes après la fermeture des bureaux de 
scrutin, les grands réseaux de télévision jetaient une douche 
d’eau froide sur les militants du PQ en plaçant le Parti 
Québécois et le Parti libéral presque à égalité dans le nombre de 
candidats en avance. Mais cette anxiété n’a duré que jusqu’à la 
traditionnelle annonce par Bernard Derome de l’élection d’un 
gouvernement péquiste m^oritaire.

Pour sa part, le candidat pé­
quiste dans Louis-Hébert, Paul 
Bégin, a retenu un autre messa­
ge. Celui qui a défait l’animateur 
André Arthur et ses autres adver­
saires estime que bon nombre 
d’électeurs ont perdu «un peu 
confiance » dans les grands par­
tis pour relever les défis de dimi­
nuer le chômage, de maintenir 
les services de santé et aussi de 
réduire le déficit. Il y a là un mes­
sage significatif à son point de 
vue. Il ne croit pas que l’ap­
proche référendaire de cette 
élection présentée par les libé­
raux ait été un facteur détermi­
nant dans sa circonscription et 
au Québec.

Rosaire Bertrand voit son 
élection dans Charlevoix, une 
circonscription qu’il « travaille » 
depuis 1989, comme un vote de 
confiance de la population à son 
égard et aussi une volonté de 
changement. Cette circonscrip­
tion était représentée depuis plu­
sieurs années par un député libé­
ral.

Celui que l’on voit comme le 
prochain ministre de la Santé et 
des Services sociaux, Jean Ro­
chon, élu dans Charlesbourg, at­
tribue son élection au fait que la 
population a vu une luepr d'es-

pm nCRflE PELCHAT
Le SOLBIL

Comme quelque chose que l’on 
attendait, espérait, souhaitait de­
puis longtemps, ce fut l’explosion 
de joie dans les balcons du Capi­
tole, là où la formation de Jac­
ques Parizeau tenait son grand 
rassemblement de la victoire.

Dès cette confirmation, l’at­
mosphère a commencé à se ré­
chauffer, à se détendre et les par­
tisans à se présenter plus 
nombreux. Chaque annonce de 
l’élection d’un candidat péquiste 
soulevait des applaudissements. 
N’empéche que la bonne perfor­
mance des libéraux — par rap­
port aux sondages — en laissait 
plus d’un songeur.

Michel Rivard, le nouveau dé­
puté du PQ dans Limoilou, a 
senti venir un glissement du vote 
vers les libéraux vers la fin de la 
campagne électorale. « La victoi­
re aurait été plus importante si 
l’élection avait porté sur le bilan 
du gouvernement libéral. L’élec­
tion référendaire des libéraux, 
cela a marché. Certains ont chan­
gé leur vote dans les derniers 
jours», a-t-il commenté sur la 
scène de la salle de spectacle^.

Diane Barbeau (à droite), la nouvelle députée péquiste dans Vanler, 
a été accueillie avec effusion après sa victoire, lorsqu’elle s’est 
présentée au Capitole.

poir dans le programme du Parti 
Québécois, et cela, même s’il y a 
une bonne dose de désoeuvre­
ment dans la population, à son 
avis.

Raymond Brouillet, de son 
côté, s’est dit heureux d’avoir

battu Rémy Poulin, « le seul dé­
puté libéral qui a osé se repré­
senter dans la région de 
Québec ».

Et Diane Lavallée, la candida­
te péquiste dans le bastion libéral 
de Jean-Talon ? Elle a tout d’a-

Un péquiste heureux : Roger Bertrand, élu dans Portneuf.

bord été déclarée élue. Ce qui a Mais ce fut de courte durée, 
soulevé l’assistance plus dernier résultat confirmait la ^ 
nombreuse au Capitole vers 22 h. toire de Margaret Delisle.

On s’en va foirer ailleurs
QUÉBEC — La police de’Québec n’a pris aucune chance hier 
soir. Elle avait posté dans le .secteur chaud et pluvieux de la place 
d’Youville, du parc de l’Artillerie et de la rue SainWean, une 
quarantaine d’agents observant discrètement les quelque 400 
partisans rassemblés devant le Capitole, à 22 h. C’est à peine 
si les jeunes punks se sont montrés le bout du nez aux marches 
du Palais Montcalm et à la porte Saint-Jean, leurs secteurs 
favoris.
mÊmmm l'ordrc dans ce secteur et secon­

daient d’autres policiers à l’inté­
rieur du château-fort péquiste, où 
se trouvuent environ 1200 per­
sonnes. À minuit, les bars de la 
rue Saint-Jean commençaient à 
s’animer et une file de voitures a 
fait son apparition devant le Ca­
pitole puis s’est dispersée. En 
fait, les autorités ont fait tout le 
nécessaire pour ne pas que les 
tristes affrontements de la nuit 
de la Saint-Jean se reproduisent 
et n’entachent cette nuit électo­
rale. Une brigade spéciale se te­
nait prête à intervenir en cas de 
grabuge.

Vers 19 h, un énergumène 
porteur d’un message spécial à 
Jacques Parizeau a été intercepté 
à l’Ascenseur de la Côte d’Abra-

pm WAfll F JINCHEREAU
LC SOLEIL

« Y’a trop de police icitte. On s’en 
va foirer ailleurs. Ils ne nous ont 
pas achalés», ont confié deux 
jeunes marginaux réfugiés dans 
un abribus. Plusieurs sympathi­
sants semblaient assommés par 
les pétaradants haut-parleurs 
(10 ()00 watts) diffusant les résul­
tats du scrutin sur les dalles de la 
patinoire.

« Les gens se tenaient sur le 
trottoirs et rte buvaient pas. Ç)a 
s’est passé comme on pensait », 
concluait hier soir le directeur Ri­
chard Verret, responsable de la 
logistique. Une centaine d’agents 
de sécurité assuraient également

ham, juste en face du SOLEIL. 
L’homme voulait se rendre au 
Capitole. Les policiers ont pré­
féré l’amener à la centrale du 
Parc Victoria, où ils ont lu son 
manuscrit et ont vérifié son iden­
tité. Des patrouilles sillonnaient 
inlassablement le Vieux-Québec 
et le quartier Saint-Jean-Baptiste.

À 23 h hier, une seule arresta­
tion avait été enregistrée par les 
policiers de (}uébw, celle d’un 
jeune pour désordre. La décision 
de fermer la rue Saint-Jean, à 
cause de la circulation prévisible 
en fin de soirée, n’avait toujours 
pas été prise. « Nous sommes ha­
bitués de gérer des foules de 
35 000 personnes durant les festi­
vités d’été», déclarait plus tôt 
Jean Minguy, de la police de 
Québec.

Calmement adossés aux com­
merces contigus au Capitole, ca­
mouflés derrière les murs ou sou­
riant à travers les partisans qui 
ont bravé la pluie, les policiers 
n’avaient officiellement qu’un 
mandat hier soir : le contrôle de 
la foule.

Cm leunM partfMns n« m sont pas lalaaês démontar par la phila. Manifaatamant, lia aa réjoulaMiant da 
raiTlvéa au pouvoir du Parti québécola.
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Margaret Delisle sauve les libéraux de Québec
QUEBEC — La victoire serrée de Margaret Delisle dans la 
circonsc-ription de Jean-Talon a sauvé la soirée des libéraux de la 
région de Québe<‘. lutte serrée que se sont livrées Mme 
Delisle et la candidate péquiste Diane Lavallée a mis du piquant 
dans un rassemblement qui s’annonçait triste.

par GUY BENJAMIN
L£ SOLEIL

Dès les premiers résultats dif­
fusés à la télévision, les partisans 
libéraux, moins nombreux que 
les techniciens, caméramens et 
journalistes sur place, se réjouis­
saient, jusqu’à ce que Bernard 
Derome annonce à 20 h 29 l’élec­
tion du Parti québécois. Les rai­
sons de fêter ^rent rares par la 
suite. Pendant qu’on annonçait 
l’élection de libéraux ailleurs en 
province, c’était la débandade 
dans la région de Québec.

Moment de joie lorsque Mar­
garet Delisle fut déclarée en 
avance, et grande tristesse plus 
tard lorsque la candidate de 
Jean-Talon devait s’avouer vain­
cue. Ce fut l’explosion de joie 
lorsque finalement on annonça la 
victoire de Mme Delisle, la seule 
libérale élue dans la région de 
Québec.

Les libéraux de la région fon­
daient aussi des espoirs sur la 
circonscription de Chauveau, où 
Rémy Poulin a dû concéder la 
victoire. Le candidat défait a im­
médiatement annoncé qu’il n’a­
bandonnait pas la politique, qu’il 
serait là pour travailler à battre le 
référendum et le PQ à la prochai­
ne élection. M. Poulin analvsait

sa défaite en affirmant * que les 
électeurs ont voulu lui laisser un 
certain repos».

Autre candidat défait, M. Yvan 
Cloutier se disait content que 
l’essoufflante campagne soit ter­
minée. Le candidat défait dans 
Limoilou donne l’impression 
qu’il ne croyait pas trop en ses 
chances de victoire. «Je savais 
qu’après deux mandats des libé­
raux, la victoire était loin d’être 
acquise, d’autant plus que je 
m’attaquais à une grosse ve­
dette ». M. Cloutier a été défait 
par l’ex-président de la Commu­
nauté urbaine de Québec, M. Mi­
chel Rivard.

M. Cloutier ne tourne pas le 
dos à la politique. « Je suis enco­
re jeune, et j’ai encore le goût de 
relever des défis. Je suis encore 
disponible pour travailler au sein 
du Parti libéral».

Devancée dans Louis-Hébert 
par le péquiste Paul Bégin et le 
candidat indépendant André Ar­
thur, Silvia Garcia ne cachait pas 
sa grande déception. « Je pensais 
avoir réussi a faire passer un 
message positif, mais ce furent 
les messages négatifs qui ont été 
retenu ».

À sa première expérience en

Vt
Le candidat libéral dans Chauveau, Rémy Poulin, a dû concéder la victoire à Raymond Brouillet, perdant ainsi son siège de député. Quant à la 
candidate libérale dans Louis-Hébert, Sylvia Garcia, elle est arrivée bonne troisième, le péquiste Paul Bégin l’ayant emporté et l'Indépertdant 
André Arthur étant arrivé deuxième.

voulais pas que le PQ soit élu. Je Pour Jean Leclerc, ex-député dans la région de Québec est at- 
veux encore moins qu’il gagne de Taschereau, il ne fait aucun tribuable au vote de méconten- 
un référendum. » doute que la déroute des libéraux tement des fonctionnaires.

politique, Mme Garcia annonce 
qu’elle sera encore là pendant le 
débat sur le référendum. « Je ne

■ Les Maritimes attendent ia bataiiie
(PQ — Les provinces de l’Atlantique ont réagi unanimement à 
l’élection du Parti québécois, en disant que la véritable bataille pour le 
Canada venait de débuter. « Nous devons être clairs avec les 
Québécois : nous considérons cette élection tout à fait démocratique, 
mais nous ne la percevons pas comme un vote en faveur de 
l’indépendance », a déclaré le premier ministre de la Nouvelle-Ecosse, 
John Savage. « Je crois que nous devons féliciter M. Parizeau. Mais je 
crois qu’il serait prématuré d’interpréter le résultat de cette élection 
comme un vote en faveur de l’indépendance. Il y a de forts indices qui 
nous portent à croire que ce fut un vote en faveur du changement et je 
pense que la performance de M. Johnson indique que le Quétec est 
fortement divisé », a ajouté M. Savage. La première ministre de l’Ile-du- 
Prince-Édouard, Catherine Callbeck. a pour sa part déclaré qu’elle 
« croyait que si la question est posée aux Québécois ils opteront de 
demeurer au Canada comme par le passé ».
■ Proposition bien reçue
MONTRÉAL (PQ — Le Regroupement des groupes populaires en 
alphabétisation du Québec (RGAPQ) appuie la proposition de Pierre-F. 
Côté, directeur général des élections, à l’effet d’ajouter la photo des 
candidats sur les bulletins de vote. Cette mesure favoriserait la 
participation de plusieurs milliers de personnes analphabètes, 
actuellement exclues du processus électoral. Il s’agit d’ailleurs d’une 
mesure déjà en vigueur dans quelques pays à travers le monde. 
« L’objectif d’un système démocratique devrait être de constamment 
chercher comment faciliter la participation du plus grand nombre. 11 
faut donc avoir le courage et la volonté de sans cesse innover pour 
renouveler nos pratiques démocratiques», souligne Jean-François 
Aubin, porte-parole du RGPAQ.
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Garon 
fracasse 
son record 
dans Lévis
LÉVIS — « Termiiiée la 
république des petits copains ; 
le patronage libéral, on va 
niettre la hache dedans », a 
lancé hier soir le député 
péquiste de Lévis, M. Jean 
Garon, qui pavoisait à la 
suite de sa réélection avec plus 
de 72 % des votes et une 
nuùorité sans précédent de 
12 751 voix.

par RICHARD CÔTÉ
l£ SOLEIL

C'est probablement l’une des 
plus fortes majorités obtenues au 
Québec que celle de M. Garon 
dans ce comté de la Rive-Sud, où 
plus de 83 % des 36 866 person­
nes qui avaient droit de vote se 
sont présentées aux urnes. Son 
adversaire libéral, M. Jean-Pierre 
Corriveau, a reçu pour sa part 
l’appui de 8214 citoyens.

Pour M. Garon, c’est aussi un 
gain de plus de 30 % pv rapport 
aux résultats des dernières élec­
tions alors qu’il avait obtenu une 
majorité de 9501 voix. De plus, 
les résultats présentés à son local 
de campagne sur le boulevard de 
la Rive-Sud indiquaient que l’an-

Chaudière-Appalaches

Un match nul!
LÉVIS — Match nul dans Chaudière-Appalaches où libérais et 
péquistes se retrouvent à égalité au lendeman du scrutin : ils 
seront quatre contre quatre à l’Assemblée nationale.

_
U député réélu de Lévte, le péquiste Jean Garon, a célébré sa majorité sans précédent avec ses militants.

cien ministre de l’Agriculture 
dans le cabinet Lévesque avait 
remporté la victoire dans tous les 
bureaux de scrutin du comté, 
sauf un.

Parlant de chance égale pour

tous dorénavant, M. Garon a in­
diqué qu’il sera le député de ceux 
qui en ont besoin et que son parti 
ferait en sorte de démontrer à ses 
adversaires que le PQ n’est « pas 
là pour faire mal au monde ». 11 a 
ensuite convié ses partisans a re­

faire leurs énergies en vue de la 
bataille de la souveraineté qui de­
vrait avoir lieu dans moins d’un 
an, message correspondant à ce­
lui venu précédemment livrer le 
député bloquiste du comté, M. 
Antoine Dubé.

LE SOLEg.

Le Parti québécois a conservé 
haut la main les sièges de Lévis 
avec Jean Garon et de Chutes-de- 
la-Chaudière avec Mme Denise 
Carrier-Perreault. M. Garon a 
notamment mérite une majorité 
sans précédent de 12 751 voüc. 
Les candidats du PQ dans Belle- 
chasse, Claude Lachance, et dans 
Lotbinière, Jean-Guy Paré, ont 
pour leur part arraché leurs 
sièges aux libéraux.

Pour M. Lachance, c’est un 
retour à l’Assemblée nationale 
puisqu’il y avait occupé le siège 
de Bellechasse de 1981 à 1985. 
Dans Lotbinière, M. Paré a défait 
Lewis Camden, qui occupait le 
siège depuis deux mandats, par 
quelque 255 vobc sur quelque 
22 000 votes exprimés. L’indé­
pendant Denis Cameron a raflé 
la cerise du sundae en méritant 
plus de 2300 vobc.

En revanche, les porte-cou- 
leurs de Daniel Johnson ont tenu

le coup dans Frontenac, où le mi­
nistre de la Justice, Roger Lefeb­
vre, a conservé son siège avec 
une majorité confortable de 2500 
vobc. Pour M. Lefebvre, les élec­
teurs de Frontenac ont reconnu 
son travail. « C’est leur façon de 
me dire merci parce que j’ai livré 
la marchandise. J’ai ré^é tous 
les dossiers», a-t-il affirmé. Le 
PLQ a également tenu le fort 
dans Montmagny-l’Islet où Réal 
Gauvin en battant une nouvelle 
fois son adversaire de 1989, Da­
niel Blanchet, cette fois avec un 
peu moins d’un millier de votes.

Dans la Beauce, les deux libé­
raux sont passés par la peau des 
dents. Dans Beauce-Nord, Nor­
mand Poulin a défait son adver­
saire péquiste Benoît L’Heureux 
par une soixantaine de votes. 
Dans Beauce-Sud, le préfet Paul- 
-Eugène Quirion, maire de Saint- 
-Gédéon, a revendiqué avec 
succès l’héritage de l’ex-ministre 
Robert Dutil, qui a choisi de quit­
ter la vie politique.

NDLR — Informatioas recueillies par Fortuaat Marcoux (Froate- 
aac et Lotbinière), Marc St-Pierre (Cbutes-de-ta-Cbaudière, 
Beauce-Nord et BeUecbasse), Richard Côté (Lévis), Luce DaUaire 
(Beauce-Sud) et Sylvain Fournier (Montmagny-L’IsIet).

A

SaufRivière-du-Loup et les Iles

Le PQ rafle TEst 
et la Côte-Nord
RIMOLISKI — Élection de députés péquistes partout dans les 
régions du Bas-Saint-Laurent, Gaspésie, Charlevoix et Côte-Nord, 
hier soir, sauf aux Des-de-la-Madeleine où le député-mmistre 
sortant Georges Farrah a obtenu un nouveau mandat par une 
éclatante victoue, et dans Rivière-du-Loup, avec l’élection du 
chef de l’Action démocratique, Mario Dumont.

LE SOUIL

Sur la Côte-Nord, le péquiste De­
nis Perron, élu pour la première 
fois en 1976, a été réélu par une 
confortable majorité de 6000 voix 
sur le maire de Port-Cartier, Tony 
Detroio.

Dans Saguenay, l’ex-président 
de l’association péquiste Gabriel- 

Yvan Gagnon interprète son 
election comme une volonté fer­
me d’en arriver enfin à la souve­
raineté. « À partir du moment où 
nous avons parlé quotidienne­
ment de de souveraineté, les gens 
savent que c’est l’objectif fonda­
mental de notre formation politi­
que », a commenté le nouveau 
député.

Ancien organisateur de l’ex-mi- 
nistre Lucien Lessard, M. Gagnon 
a dit recevoir l’appui de ce dernier 
depuis le tout début de la campa­
gne. M. Lessard n’était cependant 
pas présent au local du PQ à Baie- 
Comeau, hier soir.

Les deux réserves amérin­
diennes de Saguenay ont voté ma­
joritairement pour le Parti libéral 
représenté par le préfet Georges- 
Henri Gagné.

Charlevoix a élu un député pé­
quiste pour la première fois, hier 
soir, avec Rosaire Bertrand qui a 
défait le député Daniel Bradet.
Gaspé

À l’instar des autres Gaspé- 
siens, les électeurs de Gaspé ont 
choisi un péquiste. Quelque 
11 404 ont voté pour Guy Lelièvre 
qui l’emporte ainsi avec plus de 
.3000 votes sur son plus proche ad­
versaire, le libéral John Carbery. 
M. Lelièvre attribue sa victoire au 
travail acharné mené par les mili­
tants sur le terrain depuis trois 
ans, au programme du parti et au 
fait que les anglophones de Gaspé 
se rapprochent de plus en plus du 
PQ.
RitnouskI

Le député libéral sortant Mi­
chel Tremblay, défait par Solange 
Charest. quitte la scène politique 
provinciale avec le sentiment du 
devoir accompli. «Je peux mar­
cher la tête haute à Rimouski et 
dans le comté », a-t-il dit hier .soir. 
«Je me suis occupé de tous les 
dossiers, les petits comme les 
gros, sans jamais prendre de va­
cances ou très peu tout en étant 
très attentif aux besoins de la po­

pulation », a lancé M. Tremblay à 
ses partisans et aux membres de 
son orgrmisaüon réunis au bureau 
du coirüté au centre-ville de Ri­
mouski. « On me doit un peu de 
considération », a-t-il lancé en 
ajoutant à l’endroit de la nouvelle 
députée péquiste Solange Cha­
rest : « Qu’elle en fasse autant que 
moi et je serai bien heureux, mais 
je lui souhaite bonne chance. Elle 
verra que ce n’est pas un cadeau 
d’être un député efficace en au­
tant qu’on s’occupe de ses 
concitoyens. »

L’ex-député Tremblay a écarté 
toute possibilité qu’il soit candidat 
à la mairie de Rimouski. «Si la 
population ne veut plus de moi 
comme député, pourquoi voudrait- 
elle de moi comme maire?»

Dans Kamouraska, Mme 
France Dionne, libérale, a obtenu 
la confiance des électeurs pour un 
troisième mandat.

Matane
Le candidat vedette du PQ dans 

Matane, Matthias Rioux, attribue 
son élection au «travail acharné 
des centaines de bénévoles qui 
m’ont solidement appuyé. C’est 
une victoire très impressionnante 
mais il y a encore beaucoup de 
travail à faire. Au cours de la cam­
pagne, j’ai accumulé un nombre 
impressionnant de dossiers lors 
de rencontres avec les électeurs et 
les gens d’affaires. Il nous faut 
maintenant retourner la situation 
économique de la région. » Dépu­
tée libérale depuis 1985, Claire- 
Hélène Hovington n’a pas obtenu 
le troisième mandat qu'elle sollici­
tait : elle attribue sa défaite « au 
vent de mécontentement, issu de 
la récession », qui soufflait sur 
l’Est du Québec.

Bonaventure et Matapédia
Le député péquiste sortant de 

Bonaventure, Marcel Landry a vu 
fondre sa majorité de 2678 voix 
obtenues lors de l’élection de fé­
vrier a quelque 2300, hier. Le dé­
puté a promis « de travailler avec 
tout le monde pour la corvée du 
développement régional ».

Pour la première fois, Matapé­
dia sera représenté par une 
femme à l’Assemblée nationale, 
Danielle Doyer qui a battu par 
3500 voix le député libéral sortant 
Henri Paradis. La député entend 
travailler avec tous les citoyens de 
sa circonscription.

NDLR — Informations recueillies par Emie Wells (Rimouski), Gilles 
Gagné (Matapédia et Bonaventure), Achille Hubert (iles-de-la-Made- 
lelne), Henri Michaud (Matane), Annie St-Pierre (Saguenay), Nicolas 
Vigneault (Duplessis) et Denis Gauthier (Charlevoix).
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13 candidats contre seulement deux à Lévis

Plus long de voter dans Taschereau!
QUEBEC — Se faisant face 
d’un côté et de l’autre du 
fleuve, les circonscriptions 
de Lévis et de Taschereau 
présentaient hier des 
bulletins de vote d’un 
contraste frappant : alors 
que celui de Lévis ne 
comportait que deux noms, 
celui de Taschereau en 
allongeait 13.

par ISABELLE OUCAS
LE SOLEIL

Le vote se déroulait donc beau­
coup plus rapidement dans le 
comté de Jean Garon que chez 
son vis-à-vis de la rive nord, où 
les électeurs regardaient avec 
stupéfaction la liste des candi­
dats parmi lesquels ils devaient 
choisir. La longueur des bulle­
tins les rendait même difficiles à 
introduire dans l’ume.

Cinq comtés présentaient une 
lutte à deux candidats, alors 
qu’on en comptait le plus grand 
nombre (13), outre dîuis Tasche­
reau, dans la circonscription de 
Sainte-Marie/Saint-Jacques, au 
centre-ville de MontréaJ.

C’est pourquoi les résultats de 
ces deux comtés ont été parmi 
les plus longs à être divulgués 
hier soir. « La compilation va 
être plus longue, puisque les 
scrutateurs sont susceptibles de 
faire 13 piles, explique Christine 
Rizzi, adjointe au directeur du 
scrutin pour le comté de Tasche­
reau. Et il y a plus de danger 
d’erreur parce qu’on a deux Pel­
letier, deux Tremblay et deux 
Gilbert. »

Le vote a aussi été perturbé 
par un petit incendie dans un im­
meuble à logements abritant un 
bureau de vote du comté de Tas­
chereau, au 201, rue Du Roi, 
dans le quartier Saint-Roch. 
Puisqu’il avait été fermé durant 
45 minutes, ce bureau est resté 
ouvert jusqu’à 20 h 45, retardant 
le dépouillement des bulletins de 
vote.

Par ailleurs, certains citoyens 
ont rencontré certains irritants 
dans l’exercice de leur droit de 
vote. Dans le comté de Louis-Hé­
bert, un résidant du Carré Bon- 
Accueil s’est plaint de devoir 
aller voter à près d’un kilomètre 
de chez lui, alors qu’un bureau 
de scrutin était installé juste en 
face de sa maison, à l’école Fer­
nand-Séguin, où votaient des ré­
sidants de Notre-Dame-de-Foy, 
un kilomètre plus loin...

« C’est possible que certaines 
personnes aient dû voter dans 
un bureau qui n’était pas le plus 
près de chez elles, à cause des 
ressources disponibles, avoue 
Yvan Gendron, directeur du 
scrutin dans Louis-Hébert. Mais 
en général, les gens ont moins 
d’un kilomètre à parcourir. C’est 
peu, comparé aux centaines de 
kilomètres que doivent parcourir

•V
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Plus qu’un simple bulletin de vote, c’est presque une « liste » que les électeurs de Taschereau (comme, Ici, 
Jacyn^ Paquet) ont dû déposer dans les bottes de scrutin, hier.

certains électeurs dans des 
comtés comme Ungava ou Mé- 
gantic-Compton. »

Les citoyens qui n’avaient pas 
pris soin de s’inscrire sur la liste 
électorale avant le 7 septembre 
ont eu une mauvaise surpri.se, 
alors que certains pensaient pou­
voir le faire hier en se rendant 
voter. « On en a eu beaucoup ce 
matin, je ne sais pas pourquoi.

dit M. Gendron. Pourtant, il y a 
eu une révision spéciale après le 
recencement. »

Pour la première fois, aux 
élections provinciales, les partis 
politiques avaient le droit de fai­
re de la publicité à la télévision 
et à la radio le iour du scrutin. 
En effet, la loi du Conseil de la 
radiodiffusion et des télécommu­
nications canadien (CRTC) qui

interdisait la publicité le jour 
d’une élection ou le jour précé­
dent a été modifiée en 1991.

Une autre loi interdisant de 
vendre de l’alcool le jour du 
scrutin a été modifiée en 1989, 
lors de l’entrée en videur de la 
nouvelle loi électorale. La voie 
est donc libre pour ceux qui vou­
dront célébrer la victoire... ou 
noyer la défaite.
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« Je crois que le gouvernement du 
Parti québécois va éviter de faire 
les mêmes bêtises que le Parti Li­
béral », affirme Ralph Mercier.

« Je ne m'attends pas è de grands 
bouleversements dans le monde 
municipal ou qu’il force d'autres 
fusions comme celles de Baie-Co- 
meau/Hauterlve : Il a déjà eu sa 
leçon », dit Andrée Boucher.

Les maires se 
réjouissent
QUÉBEC — Le milieu des affaires et le secteur municipal ont 
réagi positivement au changement de gouvernement dans la région 
de Québec. Il reste maintenant au PQ à livrer la marchandise, 
disent leurs représentants.

Bon deuxième dans Louis-Hébert

Arthur n’est nullement déçu
QUÉBEC — C’est un André 
Arthur nullement surpris, et 
pas du tout déçu, qui a 
affronté le verdict populaire, 
hier dans Louis-Hébert.

par ROBERT FLEURY
LE SOLEIL

En ondes à la station CKVL de 
Verdun avec l’animateur Pierre 
Pascau au moment où les pre­
miers résultats du scrutin étaient 
connus, il invitait ses partisans 
« à ne pas faire brûler de pneus 
sur les parterres mais d’attendre 
à ce matin pour fêter dignement 
en ondes».

Ses partisans n'auront toute­
fois pas à célébrer sa victoire 
puisqu’il n’a pas été élu mais l’a­
nimateur vedette n’en est pas 
moins arrivé bon deuxième avec 
9422 voix derrière le péquiste 
Paul Bégin élu avec 12 901 votes,

■ J* m* suis 
préMnté pour 
offrir un choix 
de plus aux 
électeurs», a 
raconté André 
Arthur en on­
des hier soir.

devançant même la liberale Syl­
vie Garcia de 1419 votes.

La circonscription était repré­
sentée par le libéral Réjean 
Doyon. Ce dernier a été, de dire 
M. Arthur, !’« un des députés les 
plus insignifiants qui aient été 
élus à l’Assemblée nationale », 
rappelant qu’il avait alors défait 
le péquiste Guy Bertrand par 800 
voix. C’est son frère Rosaire Ber­
trand qui vient d’être élu dans 
Charlevobc.

« Le vote n’est pas une sur­
prise pour moi. Je me suis pré­
senté pour offrir un choix de 
plus aux électeurs », dit M. Ar­
thur, un ar^ment qui avait sé­
duit la mairesse de Sainte-Foy 
avec qui il avait déjà pourtant 
croisé le fer et qui avait appuyé 
sa candidature.

Un incident a toutefois sou­
levé l’ire du candidat hier dans la 
journée alors qu’un représentant 
a exigé son assermentation lors­

qu'il s’est présenté au bureau de 
scrutin, un geste qu’il trouve 
inacceptable compte tenu qu’il y 
est aussi connu.

Le coloré animateur ne s’est 
pas abstenu pour autant de com­
mentaires sur les élus à mesure 
que les résultats du scrutin par­
venaient à la station.

Ainsi a-t-il dit de son adversai­
re Paul Bégin qu’il aurait un hé­
ritage lourd à porter car il avait 
fait « une job de bras » pour l’or­
ganisation péquiste dans la ré­
gion de Québec en forçant le 
choix de certains candidats...

C’est l’élection du chef du 
parti Action démocratique dans 
Rivière-du-Loup, M. Mario Du­
mont, qui a suscité ses meilleurs 
commentaires. M. Arthur le voit 
déjà... à la chefferie du Parti libé­
ral, affirmant que Mario Dumont 
était un « clone » de Robert Bou-

par ROBERT FLEURY
LE SOLEIL

« Je crois que le gouvernement du 
Parti québécois va éviter de faire 
les mêmes bêtises que le Parti Li­
béral avec la réforme Ryan. Les 
nouvelles décentralisations ne 
doivent pas se faire au détriment 
des municipalités. M. Parizeau 
s’est engagé à nous écouter», se 
réjouit Ralph Mercier, président 
de la Communauté urbaine de 
Québec.

Quant aux dossiers régionaux, 
le maire de Charlesbourg croit 
que l’élection de l’ex-président de 
la CUQ, M. Michel Rivard, un dé­
puté « ministrable », favorisera la 
tenue d’études gouvernementales 
sur les fusions et regroupements 
de services.

Mais ce n’est pas l’avis de la 
mairesse de Sainte-Foy qui ne 
voudrait surtout pas voir M. Ri­
vard ministre des Affaires munici­
pales, n’ayant pas été impression­
née par ses performances à la 
CUQ. L’élection du PQ ne l’in­
quiète pas, même si elle favorisait 
un candidat indépendant, André 
Arthur.

« Les citoyens ont surtout voté 
contre le PLQ. Les promesses du 
PQ pour la région de Québec sont 
plutôt vagues. Ainsi, la profession 
de foi de M. Parizeau envers Qué­

bec-Capitale a été diluée par ses 
assurances que les Montréalais ne 
perdraient rien ! Je ne m’attends 
pas à de grands bouleversements 
dans le monde municipal ou qu’il 
force d’autres fusions comme cel­
les de Baie-Comeau/Hauterive : il 
a déjà eu sa leçon», dit Andrée 
Boucher.

Le président de la Chambre de 
commerce du Québec Métropoli­
tain se réjouit qu’une forte dépu­
tation régionale forme le gouver­
nement, ce qui pourrait faire 
avancer les grands dossiers éco­
nomiques, rappelant que tous les 
députés fédéraux de la région 
sont dans l’opposition.

« Cela devrait favoriser la di­
versification manufacturière, la 
formation et l’intégration des 
fonctionnaires dans l’économie, 
l’innovation technologique. Ce 
sera positif pour Mil-Davie qui a 
un excellent plan d’affaires », dit 
M. Raymond Lavoie.

Enfin, le président de la Cham­
bre de commerce de Sainte-Foy, 
M. Serge Coulombe s’est dit heu­
reux du changement, souhaitant 
surtout que le gouvernement Pari­
zeau mette en marche immédiate­
ment son plan d’action.

« Le soutien de la PME, la for­
mation de la main-d’oeuvre, le dé­
veloppement de la recherche et de 
la haute technologie doivent être 
des priorités », dit M. Coulombe.

■ Le dollar est stable
TORONTO (PC) — Le dollar ca­
nadien est resté stable hier soir 
après l’élection du Parti québé­
cois, entre autres parce que la vic­
toire péquiste était anticipée. Et à 
cause de l’absence de vague pé­
quiste, certains experts financiers 
s’attendent même à ce que le dol­
lar poursuive sa remontée. « La 
victoire est moins grande qu’on 
pensait. Le dollar a remonté légè­
rement et je ne serais pas surprise 
qu’il remonte davantage » a esti­
mé hier Sherry Cooper, écono­
miste en chef pour la maison de 
courtage Nesbitt Bums. Le dollar 
canadien a pris 0,03 point de plus 
hier soir, s’élevant à 73,13 US, 
après la victoire du PQ.

■ Du fric aux écoles
La Fédération des commissions 
scolaires du Québec souhaite que 
le gouvernement péquiste respec­
te sa promesse de mettre fin aux 
compressions budgétaires en édu­
cation. Jacques Parizeau « s’est 
personnellement engagé à aider 
financièrement les CS », souligne 
la présidente Diane Drouin.

■ Pouvoir aux réglons
Le Mouvement national des Qué­
bécoises et Québécois souhaite 
que le gouvernement péquiste 
donne plus de pouvoirs aux ré­
gions. La présidente Louise Lau­
rin note que « les engagements du 
PQ envers une réelle prise en 
charge régionale laissent espérer 
un renouveau ».
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Les chaussures imperméables Roots n'ont pas peur de se 
mouiller Compréhensible. On les fabrique ici-méme à la 
main. On utilise les meilleurs cuirs imperméabilisés, qu’on 
coud manuellement avec du gros fil de nylon durable, et 
qu’on scelle ensuite avec un ciment de latex spécial pour 
prévenir toute infiltration. Avec les chaussures 
imperméables Roots, à l’eau, les caoutchoucs!
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L’écran en folie

vec trois zéros en bas de l’écran, 
>ans aucun résultat, TVA a déclaré à 
20 h que le Parti québécois allait gagner 
les élections ! Nouveau chapitre du Tri­
cheur? Bizarre façon en tout cas d’an­
noncer des résultats... à partir des 
sondages.

par

Ghislaine
RHEAULT

Ces maudits sondages nous privent 
de tout le plaisir. Et comme pour gâcher 
encore plus le mien, une firme réputée 
m’a fait grimper dans les rideaux en ten­
tant de me tirer les vers du nez au télé­
phone sur le coup de 20h. Encore? 
Suffit!

Bernard Derome a été plus sage en 
attendant à 20 h 31 pour décréter, par 
une phrase classique et fatidique, la for­
mation d’un gouvernement majoritaire. 
À 20 h, pendwt le prône de Bernard De­
rome, chez nous, c’était la cacophonie.

Les oreilles dans le crin, écartelés en­
tre cinq réseaux trois francophones, 
deux francophones, bien contente que 
Quatre Saisons s’en soit tenu à une cou­
verture marginale, j’ai raté les trois 
quarts des résultats... et abandonné les 
Anglais en cours de route. Qui trop em­
brasse, mal étreint.
CrMcando

Aux nouvelles du début de soirée, les 
journalistes tentaient encore de nous fai­
re croire à de possibles surprises. Fils 
boudinés dans le cou, ils étalaient leur 
quincaillerie rutilante avec la fierté du 
gars qui vient d’acheter son premier 
char. Même les Français (de France, eh 
oui!) se sont intéressés à ce scrutin à 
leur grand bulletin de 20h à TV5. Avec 
Parizeau, Johnson et quelques loustics 
interrogé sur la rue.

À 19 h 30, histoire de me mettre en 
forme, j’ai voulu courir le marathon de 
L’épicerie en folie à Quatre Saisons. Si 
on met autant de hâte à remplir les pro­
messes électorales, il y aura du beurre 
sur nos épinards et pas juste dans l’as­
siette des élus.
Mets ton deuxl

Ce fut une soirée électorale passion­
nante, même si on en connaissait l’ul­
time t^ultat. Les réseaux ont tout tenté 
pour nous attacher par l’oeil, et la patte, 
alouette !

À Radio-Canada, ce fut classique et 
froid, et plus précis qu’à TVA... sauf à 
l’heure de défaire, puis d’élire le candi­
dat David Cliche.

Mais il y avait plus d’ambiance à TVA 
grâce à la présence plus sentie dans les 
régions. Même chose à Radio-Québec, 
où Jean-François Bertrand a reçu le peu­
ple en studio.

TVA a su davantage profiter de l’am­
biance du Capitole, où le show était pré­
paré comme pour un soir de prix Gé­
meaux. Mais ce réseau a complètement 
raté le discours de Lucien Bouchard. Un 
pied-de-nez au Bloc, ou un coup traître 
de la technique? Mario Dumont a eu 
plus de chance. Son discours quasi pré­
sidentiel a été entendu en quadraphonie. 
Mais finalement, Radio-Canada et RA- 
dio-Québec lui ont coupé le sifflet. 
Mets ton 2$

Voici ce que j’ai vu et entendu en 
pitonnant comme une démente;

TVA a tiré le premier dès 19 h 29 avec 
ses micros qui pétillaient. Jacques Moi- 
san s’est gouré en annonçant de ce Capi­
tole sympolique, l'élection du parti... li­
béral. J’ai craint alors que les 
ordinateurs ne craquent encore et se 
mettent à élire des candidats du Parti de 
la loi naturelle !

La table d’analyse de TVA a risqué 
une gageure avant la fermeture des bu­
reaux, comme chez le «vrai monde». 
Lise Payette, Lise Bissonnette, Claude 
Béland, Michel Gauthier, et Jef^ Simp­
sons ont sorti leur 2 $. Combien de 
sièges pour le PQ ? Lise Bacon, n’a pas 
triché et reconnu la vague qui s’en ve­
nait.

TVA a offert des images très vivantes 
en déménageant d’une région à l’autre. 
Mais le zigonage musical à la Star Wars, 
était agaçant. Quant à la fameuse clo­
chette à la japonaise qtii devait annoncer 
les candidats élus, elle sonnait comme 
une crécelle.

À Radio-Canada, on a laissé tomber 
les « lologues » pour analyser les résul­
tats. On a rétréci un peu l’immense loft 
du référendum. L’identification des par­
tis en bas d’écran ressemblait à des graf­
fitis, mais les tableaux régionaux étident 
clairs. Mais il y manquait la familiarité 
chaleureuse de TVA.

À Radio-Québec, la causette de la pre­
mière heure entre Bourgault, Rivest et 
Blaikie est tombée à plat à l’heure où on 
cherchait plutôt les résultats. J’ai atten­
du sur le tard la formation du cabinet 
Laurendeau-Gallichan. Au moment d’é­
crire ces lignes, les spéculateurs avaient 
notamment donné trois étoiles à Louise 
Beaudoin, David Cliche, Camille Laurin, 
Serge Ménard, déclarés ministrables. Et 
les députés éhis à Québec se peloton­
naient autour de Parteeau pour les ima­
ges d’archives. Et Michel Rivard s’étirait 
le cou pour passer à l’histoire.

Qui a livré la meilleure soirée électo­
rale ? TVA pour l’atmosphère, Radio-Ca­
nada pour la clarté. Mais je me trompe 
peut-être. J’ai tant zappé, pitonné, 
papillonné.
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Nuit sobre pour buveurs attardés
La modération électorale a bien meilleur goût dans les bars

QUÉBEC — n aurait fallu 
un peu plus de suspense 
pour animer la soi^ des 
élections dans les bars de la 
ville où, devant des 
résultats très prévisibles, les 
clients ont pris leur bière 
tnmquilles, comme 
d’habitude.

pw HÉLÉNe BARIL
L£ SOLEIL

Si tous les bars offraient un 
menu électoral à la télé, l’ap­
pétit de la clientèle pour 
Bernard Derome était tr^ va­
riable selon les endroits, a-t-on 
pu constater lors d’une tour­
née de quelques 
établissements.

Rue Saint-Jean, seul le Fou 
Bar avait mis à l’affiche une 
véritable soirée d’élections, 
suivie très studieusement par 
une poignée d’habitués très 
calmes et assez péquistes.

Malgré la tournée offerte 
par la maison, lorsqu’à 20 h 29 
Radio-Canada a annoncé l’é­
lection d’un gouvernement du 
Parti québécois, l’assemblée a 
réagi comme si elle avait déjà 
vu le film siu* l’écran de la télé 
louée pour l’occasion.

« C’est un bar très politisé », 
a assuré Éric, le serveur qui a

£ résidé dans le même décor à 
I dernière élection fédérale et 

au référendum sur l’Accord de 
Chariottetown.

Guy, un client de Chicouti­
mi, y était par hasard, en­
chanté d’avoir trouvé un en­
droit pour écouter les résultats 
des élections, n a applaudi à 
l’annonce de l’élection de 
Jeanne Blackburn dans son 
comté mais comme il l’a dit, 
«ce n’est pas vraiment une 
surprise ».

«Le Parti québécois, c’est 
Johnson?» s’est enquis Sté­
phane, un Parisien attablé 
avec des compatriotes au Bis­
tro de la rue Saint-Jean. Là, la 
télé muette ne présentait que 
très peu d’intérêt pour la clien­
tèle. Pourtant, Stéphane et ses 
amis Kamel et Phdlippe se di­
saient bien au fait de la situa­
tion québécoise, pour avoir lu 
ce qu’il en était dans Le 
Monde.

La candidate du Parti de 
l’action démocratique de Tas­
chereau avait donné rendez- 
vous à ses troupes au Ciné-Bis­
tro, rue Saint-Vallier, pour 
suivre la soirée sur écran 
géant. Au milieu de la soirée, à 
voir la mine des spectateurs, 
on aurait juré qu’ils auraient 
préféré It came from outer

V Tin^

space, le film que la soirée des 
élections avait délogé de 
l’affiche.

Mais d’autres cinéphiles 
avaient choisi de regarder le 
match Parizeau-Johnson, à en 
croire les employés du club vi­
déo de la rue Cartier. «C’est 
pas mal plus tranquille que les 
autres lundis », constatait Julie 
en début de soirée.

Car la soirée télé-pantoufles 
reste, pour beaucoup, la meil­
leure façon de passer une soi­
rée électorale. Surtout quand 
il pleut et qu’il y a La petite vie 
comme hors-d’œuvre. Daniel 
et Denis étaient de cet avis, 
tout attablés qu’ils étaient au 
Quartier de lune, me Cartier. 
Après une séance de karaté, 
l’un conune professeur, l’autre 
comme élève, ils vidaient leur 
verre devant la télé qu’ils n’é­
coutaient pas avant de rentrer 
pour suivre les résultats « pour 
le vrai».

À côté des touristes qui 
poursuivaient tranquillement 
leur vie de touristes, une poi­
gnée de mordus étaient réunis 
autour du petit écran noir et 
blanc du Chanteauteuil. À 
deux pas de l’action qui se dé­
roulait Place dTouville, tout 
était calme dans le bar le plus 
connu de Québec. Mais au mo­
ment d’aller sous presse, on 
attendait un raz-de-marée pé- 
quiste en provenance du 
Capitole.

Il

i S'J ri

Au bar Le Chanteauteuil, en haut, les habitués 
s'attendaient à un raz-de-marée péquiste en 
provenance du Capitole voisin. Ci-haut, de 
gauche à droite, St^hane, Kamel et Philippe, 
des Français qui ont fait connaissance dans un 
bar de la rue Saint-Jean, un soir d’élections. Et 
l'atmosphère s'anime à mesure que la soirée 
avance, selon Éric, le sen/eur du Fou Bar.

Pas d’embouteillage sur la 401
□ Les anglophones abandonnent le PE et se rangent derrière les libéraux

MONTRÉAL — Davantage intéressés par les résultats de leur 
candidat, Lawrence Bergman, les militants libéraux de la très 
anglophone circonscription de D’Arcy-McGee n’ont pas bronché 
quand la station de télévision CFCF 12 a annoncé, à 20 h 29, que 
le Parti québécois formerait le prochain gouvernement au 
Québec.
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La candidat indépendant dans D’Arcy-McOee et ex-député du Parti 
égalité, Robert übman, a été défait, emporté par la vague libérale chez 
les comtés ariglophones

par GILBERT LEDUC
LE SOLEIL

En fait, la centaine de sympathi­
sants libéraux s’étaient préci­
pités, quelques minutes plus 
tôt, vers les tables copieuse­
ment garnies de boustifailles. 
Pour eux, la victoire était dans 
le sac. Ils venaient de battre le 
candidat indépendant et député 
sortant Robert Libman dans 
une campagne où les couteaux 
ont volé très bas.

Si ce n’était pas la panique 
générale dans la famille libérale 
de D’Arcy-McGee, ce ne l’était 
pas non plus au quartier géné­
rai du PÛti égalité, une forma­
tion qui a perdu les quatre 
sièges enlevés au PLQ en 1989. 
« Les anglophones ont eu peur 
du PQ et de l’indépendance et 
ils se sont rangés massivement 
,du côté des libéraux », résumait 
le chef du Parti égalité, Keith 
Henderson, (battu dans Notre- 
Dame-de-Grâce) en claironant 
que son parti n’était pas mort et 
qu’il poursuivrait sa défense du 
fédéralisme canadien. « Nous 
sommes dorénavant les seuls 
défenseurs du Canada», insis­
tait Brent Tyler, candidat défait 
du Parti égalité dans West- 
mount/Saint-Louis, en pré­
voyant déjà qu’au référendum, 
les libéraux abandonneront les

anglophones et les commu­
nautés culturelles pour tenter 
de séduire la clientèle nationa­
liste francophone non souverai­
niste.

La cinquantaine de partisans 
du Parti égalité entassés devant 
le petit éc^ n’ont pas lancé de 
chaises quand le verdict est 
tombé. Un grognement, c’est 
tout. Ils ont retrouvé le sourire 
et demandé le silence dans la 
salle lorsque le chef du Parti ré­
formiste, Preston Manning, 
s’est montré le bout du nez à la 
télévision.

Bram Eisenthal, un partisan 
de Lawrence Bergman, confiait 
au SOLEIL qu’il ne fallait pas se 
surprendre qu’il n’y ait pas de 
«révolte», hier soir, chez les 
anglophones. H ne s’attend pas, 
non plus, à ce que les compa­
nies de déména^ment fassent 
rortune comme ce fut le cas en 
1976 alors que des milliers 
d’anglophones quittèrent le 
(^él^ en raison de l’arrivée 
au pouvoir des séparatistes.

«Ceux qui devaient partir 
sont partis », affirme David Lis- 
bona du clan de Robert Libman. 
« Nous ne sommes pas en 1976 
alors que la victoire du PQ fut 
un véritable choc pour la com­

munauté anglophone. Personne 
n’avait vu venir le coup », pré­
cise Bram Eisenthal en souli­
gnant que, vingt ans plus tard, 
les anglophones, notamment 
les juifs, se sont davantage inté- 
^s au fait français au (^ébec.

Si la 401 (la route qui 
conduit à Toronto) ne sera pas 
plus achalandée qu’à l’habitude 
à partir d’aujourd’hui, ça ne 
veut pas dire qu'elle ne le sera 
pas au lendemain d’une victoire 
des souverainistes au référen­
dum. «Nous ne pouvons pas 
concevoir une seule seconde 
d’être séparés de notre pays, le 
Canada. Nous sommes fédéra­
listes et nous sommes fiers de 
l’être », soutient un partisan de 
Robert Libman, Aaron Nakov- 
ka, qui trouve le moyen de ne 
pas s’en faire avec un éventuel 
Québec souverain pusqu’il croit 
dur comme fer que les Québé­
cois n’en veulent pas de cette 
option.

Quand au vote massif des 
communautés anglophones et 
ethniques de l’ouest de Mont­
réal en faveur de Daniel John­
son, il est interprété dans le 
clan de Robert Libman comme 
un signe d’unité. «C’est mal­
heureux, car ne nous pensons 
pas tous comme les libéraux », 
signale Davis Lisbona qui craint 
que le nouveau député de D'Ar- 
(y-McGee soit « muselé » par la 
rigide ligne de parti. « Ça ne fait 
rien, nous allons combattre la 
propagande séparatiste que se 
préparent à nous servir les pé­
quistes », promet Aaron 
Nakovka.
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Sauf Monique Simard et Diane Lavallée

La plupart des vedettes péquistes élues
QUÉBEC (PC) — Péquistes et libéraux compteront chacun sur 
une solide équipe de vétérans pour s’affronter sur le parquet de 
l’Assemblée nationale à compter du 18 octobre.

La plupart des vedettes du Parti 
québécois ont été élus. Non seule­
ment les six députés qui sont en 
place sans interruption depuis 
1976, mais aussi ceux qui détien­
nent leur siege depuis l’élection 
d’avril 1981.

De fait, aucun député sortant 
du Parti québécois n’a été défait.

Le Parti québécois a aussi fait 
élire plusieurs de ses recrues ve­
dettes comme les Jean Campeau 
(Crémazie), Jean Rochon (Char- 
lesbourg), Richard Le Hir (Iber­
ville), Michel Rivard (Limoilou), 
Daniel Paillé (Prévost), Robert 
Perreault (Mercier), Sylvain Si­
mard (Richelieu), Rita Dionnc- 
Marsolais (Rosemont), Louise 
Beaudoin (Chambly) et Céline Si­
gnori (Blainville).

Tard en soirée, le sort de deux 
autres vedettes péquiste, Monique 
Simard dans Bertrand et Diane 
Lavallée dans Jean-Talon, était ré­
glé : le Parti libéral l’emportait 
dans leur circonscription respecti­
ve, mais par de minces marges.

(^elques retours ont été effec­
tués, comme celui du vice-prési­
dent du PQ, Bernard Landry, dans 
Verchères, ou le Dr Camille Lau­
rin dans Bourget.

Du côté libéral, la plupart des 
ministres ont connu une réélec­
tion relativement facile. Au total, 
32 députés libéraux membres du 
dernier parlement ont été réélus, 
dont 13 ministres.
A Montréal

La carte électorale de llle de 
Montréal reste toute tapissée de 
rouge et de bleu.

/
/

Le Dr Camille Laurin a été élu dans Bourget mais par seulement 800 voix 
de majorité.

L’ouest de l’ile est redevenue 
fidele aux liberaux et a éliminé le 
Parti Egalité qui avait remporte 
quatre comtes en 1989. Dans No- 
tre-Dame-de-Grâce, le chef du PE 
se retrouve même au Quatrième 
rang, derrière l’ancien député du 
PE du comté Gordon Atkinson. 
Même la péquiste Denise Plamon- 
don les devance. La circonscrip­
tion passe toutefois aux mains du 
libéral Russell Copeman.

L’ancien chef du PE Robert 
Libman arrive pour sa part bon 
deuxième derrière le libéral Law­
rence Bergman dans D’Arcy- 
McGee.

Dans Outremont, on est resté 
résolument liberal avec l’ancien 
ministre Gérald Tremblay, tout 
comme dans Mont-Royal, fief de 
John Ciaccia.

Des 14 comtés de l’Ouest, un 
seul, celui de Saint-Henri-Sainte- 
Anne avec le docteur Réjean Tho­
mas, était en voie hier soir de pas­
ser au PQ.

Dans l’est, les forteresses pé­
quistes n’ont pas bougé : Louise 
Harel, Michel Bourdon, André 
Boulerice sont réélus sans peine. 
Mais sept des 16 comtés restent 
aux libéraux, donnant un gain de 
seulement deux sièges au PQ par 
rapport à l’élection de 1989.

Et un grand nom du Parti qué­
bécois comme Camille Laurin ne 
doit sa victoire dans Bourget qu’à 
une majorité de quelque 800 voix, 
l’une de ses plus faibles depuis 
son entrée en politique.

Les vedettes péquistes qui en 
étaient à leur première expérience 
électorale —les Jean Campeau, 
Rita Dionne-Marsolais, Robert 
Perreault— ont aussi été élues. 
Mais Richard Holden, transfuge 
de parti et de comté, n’a pas réussi 
à se fciire élire comme candidat 
péquiste dans Verdun, qui est 
resté avec son député libéral 
sortant.

L’une des victoires les plus re­
marquées est celle d’Yvon Char- 
bonneau, devenu candidat libéral

-y

L'ancien premier ministre libéral Robert Bouraeaa a été salué par d'autres électeurs, hier, à son arrivée ai 
bureau de acrutin.
et qui cherchait à remplacer l’ex- 
ministre libérale Louise Robic 
dans le comté de Bourassa. 
Laurentldes et Rive Sud

Dans les Laurentldes, le Parti 
québécois a six sièges contre un 
seul pour les libéraux, ce qui don­
ne au PQ trois députés de plus 
qu’en 1989.

Daniel Paillé, ex-vice-président 
de Québécor et candidat péquiste, 
remporte la victoire dans la cir­
conscription de Prévost, tout com­
me l’ancienne présidente de la Fé­
dération des femmes du Québec 
Céline Signori dans Blainville.

À Laval, les cinq circonscrip­
tions avaient élu des libéraux en 
1989. C^tte fois, seul le candidat 
vedette et ancien président de 
l’Office des professions Thomas 
Mulcair maintiendra le fief libéral

^ Vous ÊTES UNIQUE 
EN VOTRE GENRE.

Pourquoi porter
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de l’ancienne vice-première mi­
nistre Lise Bacon.

Sur la Rive-Sud, on vivait à 
l’envers la situation de 1989, qui 
avait vu l’élection de 14 liberaux 
et quatre péquistes. Cette fois, ce 
sont 13 députés du PQ et cinq du 
PLQ qui siégeront à l’Assemblee 
nationale.

Toutefois, Chambly balançait 
carrément hier soir entre la minis­
tre libérale Lucienne Robillard et 
la prestigieuse candidate du PQ 
Louise Beaudoin. Mais Iberville a 
élu le volubile candidat péquiste 
Richard Le Hir.
Ritn d’ébranlé en Outaouais

Les châteaux-forts libéraux de 
rOutaouais et ceux de l’Estrie ont 
résisté sans peine à la victoire pé­
quiste. L’ancien maire de Hull, le 
toujours populaire Michel Légère

qui était devenu candidat pe- 
quiste, arrive bon deuxième der­
rière le député sortant libéral Ro­
bert LeSage. En fait, seule 
Jocelyne Ouellette a déjà réussi à 
être élue dans ce comté sous la 
bannière du PQ en 1976 avec seu­
lement... deux voix de majorité.

Les quatre autres circonscrip­
tions restent rouges elles aussi, 
avec notamment la réélection du 
libéral Réjean Lafrenière dans Ga­
tineau et de l’ancien ministre et 
député sortant Robert Middlemiss 
dans Pontiac.

En Estrie, ni l’ex-ministre libé­
ral Pierre Paradis dans Brome- 
Missisquoi ni Monique Gagnon- 
Tremblay dans Saint-François 
n’ont été menaces. Seul le comté 
de Sherbrooke passe au PQ avec 
Marie Malavoy.

V

.• X5*m.g.
^ ttirras

Narfd
La force du lait

La force du lait, 
une force de Québec
Le bon choix pour vou>

Soirs la marque l ltra'creme, Natrel vous offre 
toute une famille de ca-mes irrésistibles a longue 
conseivation Natrel les pnxiuit avec le même 
extreme souci de fraicheur et de qualité que son 
lait des marques Quebon et Ial

I Ttra creme est la marque de creme fraîche la 
plus vendue chez nous Cirème fraiche 10 %, IS % 
et ,JS %,creme champêtre IS % et JS %,plus 
épaisse, ou creme sure, l Itra crenie. c'est le choix 
fraicheur par excellence'

Ix‘ bon clioix |K)ur tous 
,\\ec Natal,vous favorisez Quebec et 

le Quebec ' Natrel emploie plus de 
2SS personnes dans son usine de 
Limoilou et dans ses quata centas de 
distribution de la region Elle est de 

knn le plus grand acheteur de lait des 
producteurs du Quebec

C'est la grande force de notre indu-strie 
laitière.

...................................................................................................... .
Coiiscrtvz cette nititoitce ptnir /uirticiper !

Participez au jcu-concours « Pourquoi Natrel ? «, 
du lundi au vendredi, sur les ondes de 
( ITF R(K:K*nÉTHNTE lO-’.S et de CIIRC 80, 
et gagnez un des nombreux prix de .Natrel !

Sovez la pa-miea personne a re|X)ndrc eoractement a la • question 
de la semaine vau moment désigné par ranimateiir.et vous gagneaz 
sur-le-champ I un des 20 saes-a-dos ou des 20 sacva-Iunch offerts par 
Natal ' De plus, tous les vendadis. Natal fera tiar un pnx surprise 
parmi les gagn.ints de la semaine Emir en savoir davaniage, écoutez 
( ITT KtX K’DÉTENTi: et < HRt du lundi au venda-di

les bonnes apoiws aux quesiions du |eu-eoniours se trouvent 
dans des .innonces de Natal dillUM.'es a ('HT, t HRt et dans le 
lournal ' f iMe des a’glemeiiis sur demande a ( Il E et t lIRt..

Question de la seniaim- -sc teriniiiani k- vendredi 1(> septembre 
Combien de personnes sont à l'emploi de Natrel dans ses 
différents établisseiiK-nts de la K-gion de QuélKc >

Natrel ine.
StCge sisclal 101. boni Roland-Ibernen Huaau WH)
I ongueuil (Quebec ) Iff I llJ9
Qttdht'c 240S D Avenue. Dmoilou (Quebec ) til I. -tX I 
T el I «00 401-1150

-RidâUfi** CfStm4tC
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Le choix Québécois
Iles de Montréal et Laval

CfMVntdey

Mont-Royjl

j OulftmofK j . .

• OArcy 
J McGm

'1 Moirt-Oame

J Marquent — j

MerquerH»'
Bouroeols

Québec

" .V f-.' .• f, .'A-yy , , ^

i-Jj / X. ►

J Frontenac

j BMuc«-Sud

I VaudnuU

i, Richmand

M Milijnnioi

Elections du 12 septembre 1994
Com^ "T ^

77 1 44,7%

PLQ ^ 47 ^ ,44,3%^
_____________ iimgm

ADQ * 1 6,5 %

Voici les résultats du vote aux 
élections générales du 
Québec, tels gue compilés 
par ta Presse Canadienne.

Lég$ÊH:
*0 — Action démocutique;
Cm —Canada.
Dév — Oévetoppemant Québec. 
NfO — Nouveau Parti 
démocratique.
Comm — Parti eommumsie du 
Québec
en — Parti citron.
Pt — Parti Epairte 
IM — Parti innovateur de 
Québec
Lit — Parti libéral.
M-l — Parti mamste-Unimste 
du Québec,
PO — Parti québécois.
PAC — Parti pour la république 
du Canada.
Vert — Parti vert du Québec, 
teen — Part économique du 
Québec.
IN — Parti de la Km naturellt du 
Québec.
Se* — Pard de la souveraineté du 
Québec
Iné—indépendant;
1— Député sortant.
rwrUT-ctf

3-ACMHE S-MTMABASM

ri!

(nôii4si|

rWw lirtilin Pia_________
JoHpn Bertiery PO ....... .
Guv-UK Lanwrte *00___
*ncn BmuOmi LN____
racolas Sayogn PSC -............
Amanda SWiopaiAix PCQ _ 
Autir»» 5»tana» PM

4-MUOU

Mario Fortn Vx)
Micliel Lalancetfe n . 
Claude Urocqua PSQ 
Roland Oescieres LN . 
Rdtwit Lalonde md

10- BEUECHASSE

13- BIAINVUIE

(PO 2,692)
sjatquat Bar* PO ---------------------jeJH
MadernwG Dusseau*PIO IIAéO
Barnard Joansonna nd _____ 910
Roeon Oueiet LN ..........  369
Wam flungt PCP 130

7- BEAUCE-NÔflD

MnH* CdukR LN ..... 
Raymond RoMaNt PX)

17- BOURGET

Clan OosmauM LN

2t)-CMAMPUUR 23- CHARLEVOIX

jim

(PIO 191)
OiMla Lackanct PO .
GAMs GuAamaM PLQ 
BarxMAiMAOO.

,T

.10^70

... e.2ss
38S9

(PO 431)
CaiiM Slgnarl PO_________lA.TZt
Mano Mass» PLQ........... 9.460
Menai Pigeon AOQ .............4.180
Menai LaPracne PSO _____ 560

jkta^ rto«^l^________333
îéTsORAVÊNTURE

2I^CH0ME0EY

I

(PIQ1«9)
CanMa Imrt* PO____________ 1UM

«HuguNa Boudw Bacon PLO... 11.717
luePiwoilAOQ.......................3.17S
Wane Mortpa* LN___________ 273
StapHana Savant Ml.................. 12S

(PU) 1,290)
Yvaa limiHr PO_____

■Plane A BrouNeOePlO . 
Norman Hou» AOQ ......
AnM Bouen» LN.........
A4at«al 7ouDln OQ

(PIQ1404) (PU) 9,112)
.1*333

10.943
3953

..... 274
241

IPO .
■Oareal Bradai PLQ 

Giiy Fonlalna md

....12.101
8.986
1,921

ïP

4»^

11- BERTHIER

(P01^77)
■Plane OMam» PO .
Renvd Qwlon PLO . 
Menai LNdnda AOQ 
Ricrard Ornai NPDQ . 
Giaa Raymond LN 
Mco» MgnaaiAI PW

9-ARGENTEUL

(PU) 94)94)
hm*iho Pwm PU)__
Bonn* L Hauraur PO____
Lia* Roaa NPOO____ __
Alan Gagna LN

rBEAUCE-SUO~

a4%Sr

IB-BR.-MI$SISQIIOI
21-CMAPlEAU

.10.752
10.MI

..1,434
382

(PU) 2,496)
MéPiMMiPQ------
jKquaa SyAiesaa PLQ. 
Rogar SMMnt AOQ

2-~ABfnBr-OUÊST~

-1131* 
.. 0397 
-1386

(PU) 9494)
GMttOartlPQ------------------10306
Menai Gnjux PIO  12,909
Im TurcoDa-GaiANar AOQ 2,960
Manar Louu Gnrt PV 356
SNpnaiea Roy LN_____________Zn

12- BERTRARD

(PO 2,769)
■MarcM U*** PO__

Mano Mom PlQ.........
Maieica Anglanair AOQ 
came enamard LN

24-CNXtÊAU6ÛAY (PlQ 
(PW^2453| ___

P

Tliomat J. Mblcalr FU) .
LMCosUcbePO
Ganano Piché AOO.......
Gary Brwi^ PC
RtcTiard Gagné PCO.......
Béniinwi Sknhen Can 
Jobn Apmian PRC 
JobnWoüerLN

28-CH-DE-U-(MAUDllllE

.-.12311

....,iaio6

....... 929
157

15- BORDUAS

(PU) 11401)

(PtOMBB)
MfMLOMMMPlO.
AnM raandaau PQ 
Huean Uiaatf AOQ 
Sarge OanM PO
NiaaalC GuaHlN___

Pm< tagni aMw PU___ 1A121
PtMVOrtIuNilPQ ...._.12.064
MvmiinMlM_________ 1,003
OarOear Quay NPOQ________ 906
OanM Ljmeart PQ 587

»^KÂÛMÂRROI94RnniR6. '

(PQM97)

I
(PU) MU)
■MaOart TMflw PU .

Mnrequa Sanart PO 
Raaian Monalta AOQ 
Loum Pirarin LN 
David Rovtis Ind

iPkn* P«i«t PU_______ 10301
Mult-Paul Bdinaw4Mardlt PQ 3072
Bmo* Irudiau AOQ________2.137
Rott K Ladd Pt __________ . 423
JmiCAildoLN................ 330

IB-CNAMBLV

(PU) 2494)
CWmIMmPU—~
Jocatym OadbiM PQ _
SNva Fonti NPOQ__
AWi Utaluna PQ ..... 
Jian-PMie lAAnlar Ind., 
M»i».TI*«m NMLN

3aa»4Naic FaunUtr PU____17340
Guy Gibaaull PQ 15.427
Joam» Damonligny LN 627
Suranna Renard PSQ 427

25- CHAUVEAU

(PU) IM)
Jam-Pltm ClHf*a««« PQ 11301
Laurw Thtiai* PU 10361
Sttpnana OasmarWu Ind 1.030
DanM*B Gandron PSQ 537

22-CNARLESBOURG

- '«
*

'iÉk

(P01494)
■OanlH Camar PtrrtM* PO .30.000
Slwlty Bar* PU 9.202
Jacquas Biisstaras AOQ 7.259
Alphensa Barnard Camar Ind 901
Mar» Traparear NPOQ 830
.laan Duenaanaau Ind 679
PMra CnamlMtlvid Ind 400
tddy Gagné LN 278

2»^iMAZli

15- BOURASSA

( \

(PU) 2499)

dLuclinna RoMtard PlQ . 
Mcfieal larmand LN 
Carnet Bo*il DQ 
PMie Monder PSQ ....

(flQlélH)
JM« Mmi FQ__________ITM
RotNrt Girvv FIO t0.413
AfvM Foumw AOQ ...... $.986
Alaéi BrasMt NPOO .. 866
Mario BéAivénot md.......  812
Jobarma Horih md $68
Rartrand PpQubt mo .. $04
MtobélAudyLN 37$
WM Soumit md 351
JNrwffançoii Raloda md ____ 180
FoSart Uroema md _________ 166

im S4>70) 220:231

FaymaiM BraiiiMI FQ___
vfMmy Fouin PlQ 

Gérard Sanau AOQ 
Maurten Aiard md 
.moalyn Boudraau md 
MahR Nadaau IN

2S-CHICOUTIMI

13.753
$.17$

2.101
1.006

574

(PIO tm\

Jmh CampMu FO
MrhN Oaûrv PlQ 
Rnbad RoMaiie ADQ 
GmMta Sl-Amour NPOO 
CamM Barnard LN 
Sarga Lmn*o8 PCO 
Normand Nnrrrundaau PAC 
Jaan Vvat Thomt FIO

(PlQ 4422)
(PU) 4479)

IPU.
■ PU .

iPO IU<2

.13301
PMre SAgiin PQ 10.477
eeMOMbertAOO 2301

(PO 44»)
UMMa t Blacltori FQ
MrrtHammPiû 
RAdSamiitAÛQ 
GmvNi îramblay NPOQ
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M O’AUCVMcfiU 3S-BATIIKAU 44-JEAMf-MAaCf Si-LAFOaTAOK

Ki4a)

i——«i«i—ru
iRoMU Umm M 
Frintai Nomwidn PO 
EiwtUhiLN

31- DEUX-MOaiMlia

62- Li VIOUnE 70- MMQUEm

(PIO S,017) 41010437)
—114a iReMea LebieMn PU __ . t6«6 mcM BlilieeM PU . .21«4

. . 10JI1 RNdard Pmvd PQ ...8.156 Jean Emmtauai cnanoi PQ 6.534
1,112 Itaane Plie Pû 600 Monque Rodtard PIQ ___ .. 540

161 DabotahC AbecassisLN 255 Ronald L Kalan IN 322
30-60UW 47- JEAa-TâLOa

*<:■

mr
HMm Rotait PO___
Fnncm LataM PU .. 
SyMo Allan AOO 
Gaorgat Rotait DO 
Alam Gérard AnOnoii LN

32^0RUMM0ND

..«.642
I4.9M
6403

305
267

(PQ 2,103) 181:1U

iAaM SottcWi PO 17.064
ABiena Efram PLQ............... 10,608
Hans Marode NPOÛ .......... l’aoo
SyMane Mono M ......  .’447
Alam-fdouaid Lord LN.........   266
Serge LacOapele AU 142
Pieire Aylwin PfiC ............. 127

40GR0UU

(PIO 8,787) (PQ 8,312)
iJsta ClMde Beta PIO 20.626 fcleee Pieite Jetait PQ
Ami-Laura javiccl PQ 12.670 GMon Forgr PlQ
Robert Fautaa AOQ 2.971 Jacques BeawPy AOQ
Pune BourgauA PIO 335 VvonCWItaLN
Pad» Gitiirt LN 311

63- liVIS
55-LAPaTIUE

70- MORTMABRY-imET
n~

■* 1P>’

SMiwta Cotan PQ 6673
Otalr Oi Santa AOQ 1 047
Suanxe 6au6n NPOO 451
Dtata Barirnn lN 257
APItatal UtataMM PCQ B4
Benot CtaMOta PRC 76
Metal RocMitau M. 60

86-PAPINEAU

04RIVlàllES0tt-l0Û4

16.776
7510
1168

227

'■» w ...

(RIO 4,010)
Pmçali Oymai PU 
Rotad Panneau PO 
Rincoo Hogue AOQ 
RorLagauaind 
Siaptar KniKoe PE 
Louise Dulio» M 
OenaCtataPSO

(PU) 4414)
iRMBamIaPlO 
Denei eianctai PQ 
Joan-Claude Roy M 
Garton BourgM NPOQ

79- MONTMORERCY
Tom I ILN 164

71

NeyO Tagnoan M

MAwmoaâr

(PLO 174) 140:112

iNaniue MaclWsa PIO 13M6
Peu Andre Devu PQ 10 474
Gaeur tivM AOQ 772
Sylvis Gregoea PQ 273
CtaudeCMLN 157

(PU)2.U1)
Morte OniMit AOO
HtaUdLoeeiPQ 
JeanOAmouPUl 
U Rionard Canon M 
AmandPouMLN

95- ROBERT-BÂLÔWir

(PIO 4,209)
Haitarat F DMIsM PU t2«7
Diane Lavalieo PO ............  12.256
SMotane Gagnon AOQ 2.082
Nelson St^jurern md 789
Kan Adomoe NPOQ ... ............ 313
Métal Nadeau LN____ __ ...141
Piwee Porta 00.......  83

(PU|3,n9)

40-JOHNSON

MIcMCdMPO 
Raymond eeimer PLQ 
RK^DommAOQ 
Dens Noreau Ind 
Marcel Paqmn Ind 
ManoValoy Ind 
AnrRoyerLN

«145
11 907 
6131 
1,417 

. .. 753
540
515

(PO 0,901)
vlean Garaa PQ
Jean-Parri Contueau PLQ

64- UMOIIOU

20.666
8214

87- PTE-MIX-TREMBIÊS J

(PO 5,439)

PranceL
iFMonPQ 22.7M

2,873

(Ind 4,979)
Normaiid Jiilm PQ ............ 16.616
Jacques Arel PLQ 11,860
Andre sanoneau ADO 3,585

elean-Guy St-Rocli Ind 3,355
Giegoire Oeguire LN 296

S6-LAPIliÜRE

33- DUBUC

(PLQ 1,307)
Retail Klefler PQ ......... 15J)38

(PQ 1,126)
Claude Bouctar PQ .... ......13,2a

Moraque Richar PLQ 12.389 Micliel Davtau PLQ ...... ........12.028
Manque Jatieil AOQ . 4,319 Simon langeveid PE ............ 731
Jo-Anne Doyle PSQ ...........310 Anne-Mane MartNS LN . 530
Lauraine Shmk PCI
Daniel Laramee LN
Poiydor Paul Jean ind

228 
185 

- 152
49- JOLIEHE _____

(PLQ 7,795)
Remy Mslleli PO
Jean-Paul Diamond PLQ 
Andre Menard ADO 
MarcLacrouLN

72-MASSON

16.047
13.218
4.245

307

B Bouctiard PU 9 666 
Jean-Mane PM NPOQ 
Jacques Nodl Ind 
Marty Garinl md 
Jacques Sanaidind 
Julie Cormier LN 
Jean Bedaid ML

80- MONT-ROYAL

«Tl

(Pioiw) ■
Fatiins Heuda-Pepin PU 
Andre KahiePQ 
Jenyler Leung LN . ,, 
Deddie Dutnsac PSQ . ..

(PIO 6,759)

22.244
12236

600
475

Mlcliel Rleaid PQ
Vvan Clouder PLQ 
Andre Bemw AOQ 
Jean-Paul Bernard Ind . . 
Jean-Pierre Ouctasneau NPOQ 
Guy Gossean Ind 
Roger Ratie Ind 
Vvon Emond PCi .
Claude Moreau ML .... 
Joel O'Arcy OQ

(PO 1,757)
aMIctal Bdurddn PO
Joie G SanonPLQ 
Mamn Oueael AOQ 
Andre Gaudet LN

16.116
9970
3.457

324

(PU) MSS)
Pierre Mersae PLQ
idcoiai leirata PQ 
BanSeamoPE 
Mario Ploie Ji AOQ 
Harry PolansKy Can 
Rudy FmUlstain LN
Rodert CKailes PRC 
Marta Leduc PIQ

96- ROBERVAL
88- PONTIAC

41-H0CHEL.-MAIS0NNEUVE

(PO 2,252)
iG4rint-R. Morte PO 

Jeanne Lavoie PLQ 
Jean-Prangns Sanard AOQ 
Danel Gaudel LN

34- DUPLESSIS

m

17,079
7,220
2,318

338

57-LAPORTE 6S-L0TBINI^.RE

.if: '’'0^-

(PQ 7,890)
ildulse Harel PO 
Fnc Taielei PLQ 
Micneie Pictie ADO 
Hugues Trwndlay NPOQ. 
Ra^rd Lauzon LN 
Marc Boyer PSQ .

15.667 
6.248 

. 1293 
____441
.... 202
.......130

(PO 9,337)
lOey Btaareta PO.......

Pierre Oelangis PLQ 
Clemerl Ldvesque ADQ 
Gdes Boy IN...............

(PO 5,973)
lYm BWs PQ 
Alam Lacteft PLQ 
André Beaulwu ADQ 
janme L^rose Ind 
Andna Murray LN

73-MATÂME ”

21.4S4
6.976 
4 388 

354 
257

21m
8224 

. 2.528 
..... 585

SO-JONOÜÎiK

Cdnsime Dandenau* ML ............122

42- HULL

(PO 610)
lOeols Perren PQ

Tony Oedoio PLQ

35- FABRE

16.100
10.555

(PLQ 3,118) 
iAihM lourbtau PlQ 19.806

(PLQ 5,531)
Jess-Guy Perl PQ 10,399

Annch Belanger PQ . 13,380 xLewis Camden PlQ 10.125
JeeruPierre Lt Grind PV 538 Dens Cameron md 2,308
Mare Boulay LN
AM Gauttw PRC . 
Fernando Meneses PSQ ..

....  368

..........227
176

66- LOUIS-HÉBERT

(PIO 8,296)
sJelM Claccia PIO 

Magda Greiss PQ 
Danel Masstcolle AOQ 
Nathan Gans PE 
George Butcher Can 
Jose Tones LN 
Roland Moon NPOO 
Oespma Hagenandis PCQ 
Dents Tremblay PRC .

PL %Q
^ - - f

' ■' \
,2' .

J

(PLO 3,255)
iRoden Mlddleinlas PIO
Françoisa Trudeau-Reeves PQ 
Robert 0 Matheson PE 
Diane Ladne PCi 
AAchael E. Wilson LN 
LoiaiLangML .

(PLO 2,507)
Beflon Laprtte PQ 18,182
Jean-Marc Gendron PlQ.........11,228
Normand Ouloui LN . 920

97- ROSEMONT

81-NELLIGAN 89- PORTNEUF

(PLO 3,068)
Manillas Rloui PQ 11.707

xClaire-Heiene Hovmglon PLQ . .. 7.394 
Germam Dumas AOQ .........2.249

58-LA PRAIRIE

f

(PLQ 4448)
iMert LtSege PLQ ...........18,184
MichelLSgersPQ ... ...........13.957
Dens Patenaude PCI ........452
Michel Oubots LN ............... 231
Harold Quesnel PRC ..................5«
Françoise Roy ML . ...........45

43- IBERVIUE

(PQ 5,805)
aPreacIs Dideer PQ ..........   22J158

Sttuhane Dalian PLQ ................6723
Sylvie Fftacoeur LN ..................1,248

SIÔCÂmI^MBCÔUATÂ

74- MATAPioiA

(PLO 2,579)
Joupk Fecel PQ
Use Evoy PLO 
Lucie Jodm ADQ 
Rick Blatter PV 
Chnstian Rouviete lN

36- FRONTENAC

17.876
16.570 
5.047 

358 
... 259

IPO 790)
iSeiili lezure PQ ............... 23,151

Femende 0 Lussrer PLQ . 14.800
Peuta Ko» Qaba AOQ 3,112
GadneUe Chasse LN 369
Andre Beienger PEQ ... 255
CharKil Lamoureur PSQ . .231

(PLO 885)
Paul Bégin PQ 
Anijré Arthur Ind 
Silvia Garcia PLQ 
Gaetane Lamontagne ADO 
Jean-Guy Gagnon NPOQ 
Seige Moman^n ind 
R6at Croteau LN

67^marg7bourgeois

12.901
9,422
8.003
1.904

415
276
133

(PLO 5,837) 220:226
xftuasaH WiHtama PLQ

Demse Cvp#iot PQ . ..........
Bi Shaw PE 
Paul Daoussis Can 
Claudette Benoit PEQ 
Mchaei Oliver LN 
Glenford Charles PRC

IMII

(PQ 3,072)
iftogtr Bertrand PQ 
Josae Noreau PLQ . 
Jean Larose ADQ 
Robert Royer LN

9CH7Riv0ST~

14.2M 
.10 462 

4 486 
535

(PLO 133)
Rita Oieime-Merulals PO 14.741

NKOle Thibodeau PLQ 12.046
Luc Leclerc AOQ 1.996
Mainxi Ledwe NPOQ 628
Marc Roy LN 226
Normand Belangei PRC . 147

98- ROUSSEAU

82- NICOLET-YAMASKA

(PLQ 3,599)
DieMIe Doyer PQ 12.830

xHenn Paradis PLQ 9,106

75^ECANTIC-COMPTON

59-L'ASSOMPTION

(PLO 4,121)

V
rffwce Oleiiwi PLQ 
HeMntAimPQ.........

10M 
..........9 881

Vvan OueM ADO
Andre Bourgom NPOQ

3.227 
.... ..  718

52- LABEUE

to
•Vr.'

(PLO 6,223)
WcfcatMortfl PQ 

idi^aunce Richard PLO 
Jac()ues Houde LN

83-N.-O.-DE^RÜCE'^

13.4»
12.540

830

(PLO 2,411)
OartalPsMePO

xPaui-Andre Forget PLQ 
Mrchel Belleau AOQ 
Fringoise Lemay NPOQ 
Sylvie Martaeau LN

91-RICHELIEU

17«7
13,114
2529
1.035

217

(PLO 2,839) 172:173
LSvlsBrteePQ 1I.A01
Roga BeausoM PLQ 9.512
Guy Cloutai AOQ 3,575
G4les Gvrieau NPOQ 630
Chnsdane OeUnd-Gervais PRC 104

99- ROUTN-NOR.-T^MIS.

(PLQ 7,200) 186:187

(PLQ 3,247)
Nctard U Mr PQ 15,103
Lyse Lalrance.Cnai1ebo« PLQ 1413(
Pierre PeKedn ADQ ............ 4.143
W4tnd Laroche md 991
Jacques Rose NPOQ 643
Serge Rodeo PV 433

44- iLES-DE-U-MAOErEmT

(PO 4439) 190:201

iJacquM Pertneu PQ
Luc Archamdau* PU
Eric Bosselle AOQ......... ..
Uselle Proubi IN

«891
,10,181

5 775 
354

fUza Fnilla PLQ
Alam Therrten 1^
Horace A. SirtNS AOQ
Gkjitana Penderuj PE
Claudine Ricam NPOQ
Ror^aid Besse&e LN

24.096
7.945
1,191

478
385
226

60-UURIER-D0RI0N 68- MARG -O’YOUVILLE

(PLQ 8,429)
sMadeWne Beienger PU
Jacques Biais PQ .. . 
Chnsdan Stnard LN 
Matthew Begbie PE

.12.766
10,051 

. 446
431

76- MERCIER

-

PLQ 9,240)
tNotar Lefekvre PU

PieiTB Turcque PQ 
Claude Gaudel LN

37- GASPt

14J$0
12.448

614

^shêÊÊÊê

(PQ 4437) 150:155
UM6WS LBsnre PQ ...........17JI72

Marcel Ladeur PlQ M78
Bnmo Fortier PCI .........  334
Wchrt luttide LN ................ 328

S^lAC-S«ilT-4EWl“

— ■ I
é

(PU) 253)
rteerta» Ferted PU

LAcnce Oersipf PQ
S.4SS
3.637

■i :jé
(PLQ 2,014)
luyLMIdirfiPa 11 404
John Chitiery PLQ 8.033
Bnmo emutar AlXl 1.774
Mannn Isedeta LN 163

45-JACQUES-CARTIER

F
L

PLO 5J71)
vClirtstos tkm PLQ 
Benol Henry PQ 
Eemand Beisie ADO 
MtviMnrhNPOO 
Christian Chouery PRC 
Andre Oeunni LN 
Panaynte Georgopouios PCQ 
Pierre Paul Laurence DO 
Panagnb» Macnsopouios ML

61-LAVAL-OES-RAPIOES

(PQ 1,885)
iFrmgtilt Beeuht PQ 
Claude Savane PlQ 
•lean Dury PV 
Jacmlhe Vidal LN

69- MARIE^CTORir

V i.iéW»,

(PE 1459)
RusmR Copamee PU 2i.Tie
Demse Pianvxtdor' PQ 3 944

xGordon AQonson Ind 1 628
Kerth Henderson PE 1.406
Mane Bertrand NPOQ 406
MatNeu Raymond-Beaubien PV 400
Serge Banictal Can .182
AI Rtaro Feldman md 124
Frederic KM LN 112

(PLO 3488)
Sytvaie Simard PQ 

Utwt Kheda PLO 
Marcel ClouOar ind

17.166
12 360 

1.570

(PO M)
iRémy TnidtIPQ 

Momqtje Harvey PLQ 
Giles J M Gagnon ADO

100- SAGUEHAY ~

18.111
10 788 

2.030

92- RICHMOND

84' ORFORO

19 941
13 089 

822 
555

(PO 8,038)
Bodert Ptntaul PQ
Alda Viero PLQ 
Carole Boucher AOQ 
Jean-François Labadie PV 
Renee-Claude Lonmiei NPOQ 
Marytse Bau> LN 
Juta laPberte PRC 
GmeBe Giulhier PCQ 
HSiene Heroun ML

77- MIUE-fuS

110419) 144:148

(PO 1423)
ijicgen IraauigPO
Denis Smuid PLO 
im Man LN . ._.

«741
7 257 

... 620

(PE 802)
Oaeltay WMy PU 
Maurice CrepMu PQ 

vNei Cameron PE 
Maurtct Bergeron IN 
Gtas Rorer) Pipm Can 
Kart Berymen PEQ 
Jacques Hardy PCQ

(PQ 8.711)

(P01480)
iterge Mewfd PO 14.188
Riipnnnd Manta PU 12.448
CiMids Thedeige aoQ . .2.713
RKhtaJ Audol NPOQ 880
CliudeVtauLN 231

iCecta Varmeta PO 17.6II
Serge Pnve PLQ 10249
Simnne Joceiyta lameere AOO 2 749 
McncW Gutaunl Ind 589
SyNamUKHi LN 363

m

iF*' *

(PLO S,51S|
lyuledetPQ
Chenal Tnmdijy PLO 
MKhrt Ayrtie AOQ 
CtaeiVlauLN 
Leonard Huaid PIQ

^ (PLQ 7470)
•Mart Beead PIO 16.163
Gmelle Ttarrien PO .......15.369
Mmhel Roy ADO 2434
Carole BKum PEQ 345
Jeai>4M Laoomie LN . 296

85- OUTREMOHT

lYvee Vaaiem PIO
Rrchan) Arsenaud PQ 
AAchael Betts AOQ 
•lean Frechette LN 
DansW KeeritaPE

93- RIMOUSKI

(PLQ 502)
OfBrtal-Yyw Oipiee PQ
Georges-Harm Gagne PU 
Armand Alatas ADO

101-ST-FRi^OIS

P
L
Q («S' -*

• -r

(PlQ 3,488)
telauft Ctaftal PQ i5.cn

I**chel Trtadlly PlQ 12299
Aktata cote NPOO 1551
PMce Btatalu LN 227

(PLQ 4489)
iMoelgw 6 -TrtaiMay PLQ

Rene TuroceiB PQ 
AM Brxrlengta AOO 
EntE Simon LN 
Murrey 0 Powel Pt

(PLO 2489) 178:180 
iMriM TrseMley PU t6.6r



Québec, Le Soleil, mardi 13 septembre 1994

ÉLECTIONS 94
102- n-mm sn- 105-SAiOT-UUMEIT

.

St

107- SAINT MAURICi 110-SNEFFORO 113-TASCHEREAU 116-üHGAVA 119- VAUDREUH.
m-WESTM/ST-LO.

(PIQ520)
iMnli KMK noRé|Hnnwnu$PQ 

UlCProuhMXl 
Sirgc TumW NTOO 
Dm SctxiMiurg C«i 
tMUm McnauO PSQ 
SMyiwali BKjRictunM LN 
MvtiJauytiDQ

103-ST-HYACUITHE

(PIO1492) («4 2,439»
IMniiaiKCtwfynO — «.711 OBiünM'JJO
LoiM TNbuiluu PQ . -....  5.602 «VvonU^nO
Ornai Mumy AOQ ... 1.067
RayMoscaoPt ................ 360
Tony KondaM Cjn.............. ........ 234
MvcHndtoLN ................ 159 Plana Baislnd_________
Ffmçott BhMT P60 .......... eai ab CfiiilRobart 606 AuOai PCO '00 108-SALAi.-SOUl.
Smo PNmg P9C.... ...............
AnnéQi Kourt M ....-....... -........ 73
108- STË-iïÂWE ysf-JÂCl

U1M
11.078
3.106

238
140
112

m m-
jf ^ '%,

(PIQ 3,350)
UaiOra Olan PQ 
Gabnal MKtiauO PTQ 
Jacques Bousqual AOQ 
Maràn anOlaau NPOQ

7%

15.136 
14 905 
3.396 
129?

104-SAINT-JEAN

(PO 4JI15)
lAnM OwItnM PQ

Martin Ort PLQ 
Andra BeM AOQ 
Jocalyna Dupuis NPOQ
Claude Caduc M .............
Claistian Lord LN ....... ..
Damai Bnmada PSQ 
ManramXT Mammind 
Andra Cloolier PCQ 
Normand Ctiouinaid ML 
Franças Ludanyï PRC -..
Guy Tramolay kid ------
Cnailas Thibaiâ OQ

16.2N
9.708 
1.643 

.....620 
476 

. 248
201

(FLQ 4.713)
8«rvi Onttém PO

sSergo Mérol PIQ 
jea(vPte<T« ComRart) NPOQ 
Jean-Marc Dut» LN 
SylvaNi Guérm PSQ 
Guy David PRC

109-SAUVÉ

19J79 
18.443 
1650 

.. 331 
300

.....120

(PIQ 3,861)
IteiM Peoyie PQ

iMIctial Cliaitionnaau PIQ 
Damai Ldabnra ADO 
Julian Paianaude NPOQ 
Anna Belanger LN 
Real Bnjnasa PSQ 
Richard Baaucage PEQ

(PIO 5,007)
iMartal Pireal PLQ

Jean-Piatre Baasia PQ
Yves Chapieau ADQ ..............
Oanfi Planle NPOQ 
Jean-Eudes Desramaaux LN .... 
Andra Giguare PW . ■
Aai6i MeailcwciTA Ind,

\

am.
(PtO 4,182»
ilaraard Iradaut PLQ

Jaan-Marc Sanaa PQ 
ones Btunela AOQ 
Mcnea BeausoM LN 
Raal Chatedt PEQ

17Jt1
15.960 
4 016 

379 
176

111-SHERBROOKE

(Pt01,180»
André Gaila PQ
jaarvGuy Gaben PLQ 
Lyne Tremblay AOQ 
Sarga Fnsy NPOQ 
François Tremblay md 
Nancy Labba md 
André Uorval Ind 
Monque Gilben LN 
Jocalyn Paüetar tld 
Damai PaMner tld 
0anel41oni4o Roy DQ 
J 43aston Michaud tid 
Noël Poanr tid .........

(PO 248)
Mektl UMinaw PQ
McU Munay PLQ 
Thomas OaMarco PV 
Maiana Chailand LN

117- VACHON

(PIO 5471)
aOamel Jtbnteii PIQ 
Raaan Boyar PQ 
Yves Mana Chrstn PV 
Domnqut CdM PSQ 
Gannati Vlscasiias LN

114- TERREBONNE

(PLQ 3414)
Maria Malairay PQ .
Gates Lapoails PLQ . 
Patnct Mono AOQ 
Serge Traqamar LN 
Hartey Doyle Ft

112- TAIUOH

14.710 
.13.408 

2549 
329 

.. 174

120- VERCNENES

(PIQ 7,788)
iWMlani Cutiaa PU)
R^ihaal Oti Galb PQ 
Put MontpeW NPOQ 
Pana Barton lN 
Clan Cariai PIQ

123- VIGER

Un secret bien gardé, la 
passation des pouvoirs
MONTRÉLf\L — Le plus grand secret entoure le processus de 
passation des pouvoirs de Daniel Johnson à Jacques Parizeau.

par GILBERT LEDUC
LE SOLEIL

« Vous saurez tout mardi », se contentait de répondre, ces jours der­
niers. Jean Royer, conseiller spécial de Jacques Parizeau, aux questions 
du SOLEIL sur les préparatifs qui devraient conduire à la formation du 
cabinet du nouveau premier ministre.

Du côté du Parti libéral, le chef de cabinet de Daniel Johnson. Pierre 
Anctil, refusait systématiquement d’aborder les étapes de la formation 
d’un nouveau gouvernement libéral... et encore moins le mécanisme de 
passation des pouvoirs si les péquistes devaient obtenir la faveur du 
peuple. « Je vous avouerai bien cEmdidement que je ne me suis pas posé 
la question. Nous travîiillons pour la victoire », affirmait M. Anctil au 
SOLEIL il y a quelques jours.

Puisque les péquistes ne devraient révéler qu’aujourd’hui le chemi­
nement qui devrait mener à la prestation de serment du nouveau 
gouvernement, il y a cepiendant une certitude : les travaux de la 35e 
législature de l’Assemblée nationale débuteront, comme l’exige le rè­
glement de la Chambre, le troisième mardi du mois d’octobre, soit le 18. 
Par ailleurs, il n’est pas impossible que ce règlement soit modifié pour 
retarder la reprise des travaux.

En tenant compte des délais requis par la Loi électorale pour le 
recensement des votes et la tenue éventuelle de dépouillements judi­
ciaires, c’est vers le 21 ou 22 septembre que le directeur général des 
élections, Pierre-F. Côté, devrait transmettre la liste des candidats dé­
clarés élus au secrétaire générad de l’Assemblée nationale.

Dans les jours qui suivront, Daniel Johnson se présentera devant le 
lieutenant-gouverneur, Martial Asselin. pour présenter la démission de 
son gouvernement. Aussitôt, M. Asselin demandera au chef péquiste de 
former le nouveau gouvernement. Jacques Parizeau devrait alors an­
noncer la composition de son conseil des ministres, qui ne devrait pas 
dépasser 20 membres.

Par ailleurs, dans les prochains jours, MM. Johnson et Parizeau 
devraient avoir un tête à tète pour mettre au point la passation des 
pouvoirs et dresser la liste des problèmes urgents à régler.

1976 et 1985
À l’occasion des deux derniers changements de garde à la tète du 

gouvernement du Québec, soit l’accession du PQ au pouvoir en 1976 et 
le retour des libéraux en 1985, il s’était écoulé moins de 11 jours entre 
les élections et la prestation de serment du nouveau gouvernement.

Le premier gouvernement de René Lévesque fut élu le 15 novembre 
1976. La prestation de serment du conseil des ministres a eu lieu le 26 
novembre. Le processus de pas.sation des pouvoirs se mit en branle dès 
le 16 novembre entre le .secrétaire général associé au Con.seil exécutif, 
Guy Coulombe. et le chef de cabinet de René Lévesque, Louis Bernard.

Le 2 décembre 1985, les libéraux de Robert Bourassa ont repris le 
pouvoir. Un premier tète-à-tète entre le nouveau premier ministre et 
son prédécesseur, Pierre Marc Johnson, a eu lieu trois jours plus tard. A 
cette occasion, M. Boura.ssa avîüt donné sa bénédiction à trois nomina­
tions politiques projxjsées par Pierre Marc Johnson, soit celles de 
Martine Tremblay (ancienne chef de cabinet de MM. Lévesque et John­
son) à titre de sous-ministre adjointe aux Affaires culturelles, de Jean 
K. Samson (ancien con.seiller spécial de Pierre-Marc Johnson en ma­
tière de con.stitution) à titre de sou.s-ministre associé a la Justice et de 
Patrice Laplante (ex-député péquLste) à la Commission d’appel en ma­
tière de lésions corporelles. Est-ce que, neuf ans plus tard, Jacques 
Parizeau et Daniel Johnson s’échangeront cette « politesse » ?

Parallèlement à la rencontre Johnson-Bourassa. le chef de cabinet de 
Robert Boura.ssa. Rémi Bujold, s’assoyait avec le secrétaire général 
as.socié au Conseil exécutif, Louis Bernard, pour fixer les modalités de 
la pa.ssation des pouvoirs et déterminer le sort du personnel politique 
du gouvernement de Pierre Marc Johnson.

Le 12 décembre, ce fut la presation de .serment du cabinet des 
ministres de Robert Bourassa et quatre jours plus tard, l’ouverture de la 
nouvelle session parlementaire qui fut marquée par la présentation 
d’un mini-budget
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Pour Parizeau, il ne reste... 
qu’à livrer la marchandise !
QUÉBEC — En réflé- 
chissaxit ce matin à scs sept 
semaines de campagne, le 
nouveau premier ministre 
savoure sans doute son 
brio, mais regrette peut-être sa 
prodigalité. 11 se retrouve en 
effet avec une très grosse 
commande à livrer 
rapidement.

par PIERRE-PAUL NOREAU
LE SOLEIL

Ayant comme priorité l’acces­
sion du Québec à la souverai­
neté. Jacques Parizeau doit tout 
mettre en place pour le référen­
dum à tenir dans la première an­
née de mandat du gouvernement 
péquiste.

Ses premiers gestes doivent 
conséquemment orchestrer le 
renversement de la tendance 
nettement favorable au maintien 
du Québec dans la fédération se­
lon les sondages. La mise en pla­
ce de groupes de travail et d'é­
tude sur différents facettes de la 
souveraineté (constitution, dé­
doublements, partage de la 
dette, etc.) e.st attendue dès les 
premières semaines. Pour la 
majorité, la preuve est encore à 
faire des avantages économiques 
et sociaux de l’option péquiste.

Gouverner serré...
Cette démonstration passe 

aussi par une vigoureuse pri.se 
en charge des affaires de l’État. 
À ce chapitre, les engagements 
ne manquent pas et donnent 
quelquefois l’impression d’aller 
dans des directions opposées.

Le premier budget ne doit 
ainsi contenir aucune nouvelle 
taxe, ni nouvel impôt pour les 
particuliers. 11 doit en même 
temps inclure des me.sures dra­
coniennes pour retrancher envi­
ron la moitié du déficit de 2,7 
milliards $ dans les dépenses 
courantes.

Mesures populaires, la révi­
sion promise des compressions 
budgétaires dans les domaines 
de la santé et des services so­
ciaux, et celle relative aux 
coupes de salaire et d’effectif de 
la fonction publique (lois 102 et 
198) ne vont guere faciliter l’é­
quilibre du budget gouverne­
mental. Pas plus d’ailleurs que le 
moratoire sur la privati.sation des 
centres de traitement 
informatique

—r'jji"^ ^ ^

Mont-Sa'nte-Anne, MIL Davie. garderies. Commission de la capitale, 
sans oublier l’accession du Québec à la aouveraneté : Jacques Pari­
zeau a une grosse commande à livrer aux Québécois... et vite I

L’introduction d’un impôt mi­
nimum sur les sociétés et la re­
mise en question des privilèges 
fi.scaux des fiducies familiales 
seront à cet égard plus 
avantageux

Jacques Parizeau a cependant 
remis en question d’autres ren­
trées d’argent avec des pro- 
mes.ses de réexamen des privati­
sations. C’est notamment le ca.s 
du Mont-Sainte-Anne, où un en­
quêteur indépendant devrait être 
rapidement nommé, de même 
que dans le cas de la vente de la 
sidérurgie Sidbec-Dosco.

Il doit au.ssi dépenser pour di­
minuer de moitié le temps d’at­
tente pour une chirurgie ; créer 
une partie des 2000 places sup­
plémentaires promises en garde­
ries dans .son premier mandat ; 
reconduire pour six mois l’aug­
mentation de salaire accordée 
par Daniel Johnson aux éduca­
trices ; ajouter 1000 places en 
centres d’accueil pour les per­
sonnes âgées ; ajouter 1.500 loge­
ments sociaux ; poursuivre le 
programme d’assainissement 
des eaux, incluant (peut-être) les 
bassins de rétention de 45 $ mil­

lions réclamés par la Commu­
nauté urbaine de Québec.

Outre sa Commission, la ré­
gion de la capitale attend égale­
ment la commande ferme d’un 
traversier à être construit à la 
MIL Davie. II lui faut aussi trou­
ver la solution pour se débaras- 
ser vite des BPC. Ça lui rappelle­
ra qu’il doit aussi lancer une 
enquête sur la gestion des dé­
chets solides et y aller d’un mo­
ratoire sur l’ouverture de nou­
veaux sites d’enfouissement.

Au plan social, la perception 
automatique des pensions ali­
mentaires et la réduction pour 
certains groupes de la pénalité 
imposée aux assistés partageant 
un logement sont des mesures 
très attendues. Le nouveau pre­
mier ministre a aussi promis une 
conférence exceptionnelle pour 
régler le problème des médecins 
en région.
États géréraux

Les cerveaux seront aussi sol­
licités pour une révision de la fis­
calité municipale et pour les 
États généraux de l’éducation. 
Les gens de Batiscan ne de­
vraient pas attendre très long­
temps le règlement protégeant la 
dernière école de village. I^s 
étudiants universitaires peuvent 
pour leur part compter sur un 
gel des frais de scolarité.

Four leur créer de l’emploi, 
Jacques Parizeau s’est par ail­
leurs engagé à créer des centres 
d’investissements régionaux du 
genre de celui du Fonds de soli­
darité des Travailleurs du Qué­
bec. Le plafond imposé à ce der­
nier doit aussi disparaitre, « un 
de mes premiers gestes » a assu­
ré le chef péquiste en campagne.

Il y aura aussi lancement d’un 
programme de démarrage de 
nouvelles entreprises, le gouver­
nement fournissant les garanties 
d’une partie du prêt, .sans comp­
ter le 1 % que les entreprises de­
vront consacrer à la formation.

si Monsieur n’oublie rien, il 
rappellera à son ministre des Fi 
nances que les acheteurs d'une 
première maison neuve de 
moins de 125 (XK) $ doivent pou­
voir déduire leurs intérêts hypo­
thécaires .sur leur prochain rap­
port d’impôt, que l’Outaouais a 
obtenu le prolongement de l’au­
toroute 50... et que son comté de 
l’Assomption attend un hôpital, 
un cégep et une salle de 
spectacles !
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Le Canada anglais réconforté 
par Tabsence de vague péquiste
TORONTO (PC) —
L’absence de vague péquiste 
risque d’apporter un 
certain réconfort au Canada 
anglais.

Sous l’initiative du premier mi­
nistre ontarien Bob Rae, les 
chefs de gouvernements provin­
ciaux du Canada anglais tien­
nent une conférence télépho­
nique ce matin pour discuter des 
résultats de l’élection 
québécoise.

Mais s’il faut en croire l’ex- 
premier nünistre libéral onta­
rien David Peterson, le résultat 
du scrutin d’hier est relative­
ment réconfortant.

« Je ne suis pas malheureux. 
C’est moins pire qu’on crai­
gnait », a déclaré hier M. Peter- 
son, joint à Toronto.

« Daniel Johnson a bien per- 
formé. Il sera crédible dans un 
futur débat référendaire. Et avec 
moins de 50 % du vote populai­
re, Jacques Parizeau n'a pas de 
mandat clair pour enclencher le 
processus de la souveraineté».

Ceci dit, M. Peterson se dit 
inquiet. Il craint que M. Pari­
zeau ne tienne pas compte du 
désir de nombre de Québécois 
de demeurer au sein du Canada.

« M. Parizeau va quand 
même tout faire pour prouver 
que le fédéralisme ne fonction­
ne pas. Il va aliéner le Canada 
anglais. Il ne changera pas son 
point de vue ».

PRESTON MANNING
Ce qui inquiète davantage M. 

Peterson, c’est que la configura­
tion politique au Canada avanta­
ge le Parti québécois.

« Il n’y a qu’un parti national,
le parti libéral; le NPD et les 
Conservateurs ne sont plus là; et 
le Reform Party n’est pas sym­
pathique au Québec », observe- 
t-il.
Réaction Manning

Maintenant que les Québé­
cois ont élu un gouvernement 
péquiste, le chef du Parti réfor­
miste, Preston Manning, ré­
clame de Jacques Parizeau qu’il 
tienne sa promesse de tenir un 
référendum d’ici huit à dix mois.

Disant que les électeurs du 
Québec étaient mécontents des 
libéraux provinciaux et du statu 
quo constitutionnel, M. Man­

ning a aussi exigé que la ques­
tion qui sera posée soit limpide 
comme de l’eau de roche.

« Tous les Canadiens veulent 
un référendum juste et honnête 
au Québec et le plus rapidement 
possible. Le plus tôt sera le 
mieux de sorte que toute cette 
affaire ne créé pas d’incertitude 
au Québec et dans le reste du 
Canada. La question qui sera 
posée devra aussi être tr^ claire 
de façon à ce que les résultats 
ne laissent aucun doute », a dé­
claré le chef réformiste hier soir.

M. Manning s'est même per­
mis de suggérer une question: 
«Le Québec doit-il se séparer, 
oui ou non?».

Le chef du Parti réformiste a 
aussi profité de son point de 
presse pour lancer un avertisse­
ment au premier ministre Jean 
Chrétien, l’exhortant à ne pas 
reléguer au second rang les im­
portantes réformes que récla­
ment les Canadiens à cause du 
match référendaire qui s’en 
vient au Québec.
Réaction de Wells

Clyde Wells, pour sa part, a 
l’intention de traiter Jacques Pa­
rizeau comme n’importe quel 
autre premier ministre provin­
cial, « ni plus ni moins ». « C’est 
le choix des Québécois, estime 
le premier ministre de Terre- 
Neuve. Eux seuls ont le droit de 
dire qui doit être leur premier 
ministre. Tous les autres pre­
miers ministres du pays ont l’o­
bligation d’accepter ce choix».

Un changement 
de gouvernement 
et «rien de plus» 
—Jean Charest
OTTAWA — En élisant le 
Parti québécois, les Québécois 
ont opté pour un changement 
de gouvernement et « rien de 
plus », estime le chef 
conservateur Jean Charest.

pw HUQUem YOUNO 
dt a Amm canMtann*

«Les Québécois et Québécoises 
ont nettement distingué entre les 
deux décisions et dans ce cas-ci, 
maintenant, ce qui change, c’est 
que le fardeau est sur les épaules 
du Parti québécois», a déclaré 
hier le chef conservateur.

«C’est mainteiumt à eux de 
nous prouver et de nous dire exac­
tement ce qu’ils nous proposent 
(quant à l’option de la souverai­
neté) et d’expliquer les 
consÀ]uences qui s’y rattachent. 
Ils dotant tetùr leur parole et fai­
re le référendum dans l’atuiée qui 
vient sur une question claire », a-t- 
il ajouté.

D’ailleurs, selon M. Charest, 
l’Intention du chef péquiste Jac­
ques Parizeau de faire une 
déclaration solennelle à l’Assem­
blée nationale qui enga|;erait le 
Québec sur la voie de l’Indépen­
dance n’est qu’un voeu pieux.

« J’ai la même opinion que (Lu­
cien) Bouchard. Bouchard a dit 
que ça ne valait rien. À toutes fins 
utiles, ça n’a aucune légitimité 
étant donné que seul un référen­
dum peut décider (de l’avenir du 
Québec). »
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« Le tribunal du peuple » a 
tranché: les syndicats soulagés
MONTREAL (PC) — U 
victoire péquiste a été saluée 
par un soupir de soulagement 
chez les trois principales 
centrales syndicales du 
Québec.

« Le tribunal du peuple »
« Le tribunal du peuple est 

clair)», s’est exclamé le président 
de la plus grande centrale, la FTQ, 
M. Clément Godbout.

C’est à Ottawa, à une réunion 
du comité exécutif du Congrès du 
travail du Canada (CTQ que M. 
Godbout a appris la victoire du 
PQ, un parti que la centrale qué­
bécoise avait officiellement ap­
puyé pour la présente campagne.

« Le Parti libéral paie pour la 
142 (loi qui déréglemente le sec­
teur de la construction résiden­
tielle), la 102 (gel de salaire dans 
le secteur public et parapublic), le 
plafonnement des contributions 
au Fonds de solidarité, les déré­
glementations et les privatisations 
de Sidbec et du Mont-Sainte- 
Anne. »

En matière de travail, le prési­

dent de la FTQ soumet deux prio­
rités d’action au futur gouverne­
ment péquiste : « les 35000 gars 
de la construction qui ont perdu 
leur droit de négocier » et les con­
tributions au Fonds de solidarité. 
Personne ne va pleurer

Ni les ouvriers de la construc­
tion, ni les travailleuses de garde­
rie, ni les salariés du secteur pu­
blic et parapublic ne seront 
surpris ou malheureux de la dé­
faite du gouvernement libéral, 
soulignait de son côté le président 
de la eSN Gérald Larose, en rele­
vant quelques lois qui ont été par­
ticulièrement décriées par les syn­
diqués. « Le peuple du Québec a 
eu le goût de rompre avec la règle 
de la ‘business’ et du laisser-fai- 
re», croit M. Larose.

« Plusieurs vont vivre ça com­
me un soulagement, avec un es­
poir de redressement. » Et les tra­
vailleurs ont raison d’espérer, 
insiste-t-il.
Un nouveau souffle

Pour la présidente de la CEQ 
Lorraine Pagé, les Québécois ont 
choisi « de se donner un nouveau 
souffle » parce qu’ils en ont « bien

Gérald LAROSE

besoin quand on considère le dé­
sastre libéral au plan social, éco­
nomique et constitutionnel ».

ELECTRDNiqUE
Le Futur c est Aventure...

HEWLETT
PACKAnO

HP DESKJET SCO. JET 
D'ENCRE COULEUR
• jet d'enere thermique 

sur papier ordinateur 
Resolution 300x300ppp

Ree $559 00

RABAIS DE
1 oo$

SIERRA
ALIEN 

LEGACr
IBM

OFFICE F
Windows 
Misea |OurIBM PS/1

Processeur 4865x33Mhz
4Mo de mémoire 
Disque rigide de 253Mo. 
ecleur 3 S'HD 
local bus" video I Mo - 

Clavier, souns
POSSIBILITE D'EXPANSION CREATIVE ftASAIS ei

100$
GAME BLASTER

CD ROM
• Carte ÿe son 16 txt

Reg $249900 Ùffllüjl!]

2399!!^
BReg $599 00

IBM et le Logo IBM sont des 
marques déposées de IBM Corp 
INTEL INSIDE et PS/l sont des 
marques déposées de IBM Corp

Clément GODBOUT

« Le PQ a sur la table un im­
mense chantier », juge Mme Pagé, 
en relatant la pauvreté, les régions 
dans le besoin, l’éducation victime 
des compressions budgétaires à 
répétition, la santé aussi.

«Il faut absolument redonner 
de l’espoir aux Québécois », 
clame Mme Pagé.

Un appui tiède du 
Conseil du patronat
MONTRÉAL (PC) — Les 
organisations patronales ont 
pris acte de la décision des 
électeurs québécois et 
attendent surtout du 
gouvernement péquiste qu’il 
s’attèle à la tâche de régler 
la question du déficit.

Le président du Conseil du pa­
tronat Ghislain Dufour est prêt 
à collaborer avec le gouverne­
ment dirigé par Jacques Pari­
zeau, mais son appui est tiède.

M. Dufour cite d’emblée 
comme points de divergence : 
l’abolition promise de la Loi 
142 dans la construction rési­
dentielle, l’imposition d’une 
taxe de 1 % sur la masse sala­
riale des entreprises pour amé­
liorer la formation profession­
nelle, ainsi que la position 
constitutionnelle du PQ.

Face à l’option souverainiste 
du P(), le président du CPQ 
souhaite que M. Parizeau s’en 
tienne à son engagement de te­
nir un référendum dans les huit 
à dix mois qui suivront.

Le président-directeur géné­
ral de la Chambre de commer­
ce du Québec, M. Michel Au- 
det, estime que les Québécois 
ont d’abord voulu du change­
ment et ils l’ont exprimé. « Ce 
n’est pas le raz-de-marée que 
certains prévoyaient », dit-il de 
la victoire péquiste.

-î*» C

M
Ghislain DUFOUR

Au nom de ses 228 cham­
bres locales et de ses 60 000 en­
treprises, M. Audet rappelle 
maintenant au chef Jacques 
Parizeau qu’il s’est engagé à ré­
duire à zéro le déficit des opé­
rations courantes en deux ans.

Du côté de la petite et 
moyenne entreprise, la réac­
tion était relativement favora­
ble. « Ça pourrait être un gou­
vernement intéressant pour la 
PME, si ces gens-là réalisent 
bien l’imporantce de la PME 
dans l’économie du Québec >>, 
commentait en entrevue le vi­
ce-président de la Fédération 
canadienne de l’entreprise in­
dépendante, Pierre Cléroux.
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Sous Voeil africain
La scrutin m déroulait hiar août l’oall at- 
tantlt d’obaarvataura africains at maxl- 
caina, qui profitalant da la tanua da l’élac- 
tlon pour sa famillarlsar avac nos prati* 
quas démocratiquaa. Mambraa du groupa 
Garddas Canada, una vingtaina da par- 
sonnaa — étudiants at anaaignanta da l’u- 
nlvarslté Laval ou Néo-Car»dlana — pro- 
vanant da nauf paya d’AfrIqua, participant 
dapuis Juin à una séria d’activités afin da 
laur parmattra d’éciairar las pratiquas dé- 
mocratiquas at da participar au débat po- 
litiqua au momant où Ha rantraront dans 
laurs pays. Plusieurs Maxicains ont aussi 

a observé le déroulamant du vota.Cas vlsl- 
I taurs sont membres de l’Alliance civique 
* mexicaine, un groupe de bénévoles qui a 
I assuré une surveillance étroite des der- 
^ niéres élections au Mexique. De gauche à 
J droite, Maïga Attahar, Wancaslas Mam- 

boundou et Djamila Diallo.
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Le monde peut facilement attendre
□ Le PQ n ’a plus besoin de se précipiter pour rassurer les autres pays, soutient Bernard Landry
QUÉBEC — Il serait inutile pour le nouveau gouvernement 
péquiste de lancer rapidement ses émissaires à travers les 
capitales pour rassurer les gouvernements des pays amis. 
Selon Bernard Landry, tous savent d^à très bien à quoi 
s’attendre, la plupart des principaux acteurs leur étant même 
familiers.

par PIERRE-PAUL NOREAU
LE SOLEIL

Le vice-président du Parti québé­
cois et membre à coup sûr du 
premier cabinet Parizeau venait 
tout juste de quitter les corres­
pondants de la presse internatio­
nale lorsqu’il a accordé une en­
trevue au SOLEIL, dimanche, en 
fin de Journée.

« Ces gens-là sont très bien in­
formés de ce qui se passe ici. Ils 
ne manifestent pas la moindre 
nervosité, mais simplement de 
l’intérêt. »

Bernard Landry a également 
eu une séance de travail avec les 
diplomates en début de campa­
gne, ayant aussi de nombreux 
entretiens avec plusieurs repré­
sentants étrangers au fîl des sept 
dernières semaines.

11 ne faut pourtant pas y voir

de l’inquiétude, insiste l’ancien 
titulaire du Commerce extérieur. 
Ces gens-là suivent l’actualité et 
veulent rendre des comptes. 
M Les diplomates ont des rapports 
à faire et veulent télégraphier le 
résultat avant qu’il ne soit offi­
ciellement connu. On ne peut 
certes pas les blâmer de vouloir 
bien faire leur travail. >»

C’est sur notre continent que 
se trouve la zone la plus sensible, 
affirme Bernard Landry, citant 
les Américains et les Mexicains. 
«11 y a bien sûr également les 
deux mères-patrie, soit la France 
et la Grande-Bretagne. » Mais 
dans aucun des cas, croit-il, la 
prise du pouvoir par les pé- 
quistes ne sera perçue comme 
une menace.

L’ancien ministre du gouver­
nement Lévesque explique que 
beaucoup de travail a été accom­

pli au cours des 30, et surtout des 
10 dernières années.

« Et ce n’est pas seulement par 
ce que nous avons dit, mais sur­
tout par ce que nous avons fait », 
précise M. Landry, référant entre 
autres au dossier du libre-é­
change où, à son avis, les souve­

rainistes ont été à l’avant 
garde, s’inscrivant tout à fait 
dans le grand courant de pensée 
international.
À ne pas négliger

M. Landry refuse par ailleurs 
d’élaborer sur les allées et ve­
nues internationales du nouveau 
premier ministre au cours de sa 
première année de pouvoir. 
« Tout ce que je peux dire, c’est 
que nous prenons très au sérieux 
les relations internationales. Et 
nous considérons que ça fait par­
tie du travail de chacun des 
membres du cabinet d’expliquer 
ce qui se passe et se prépare au 
Québec. »

Dans cette perspective, il ne 
faudrait pas se surprendre de 
voir les ministres péquistes actifs 
sur la scène internationale. Mais 
aucun ballet ministériel n’est or­

chestré pour les premières se­
maines.
Aucune surprise

L’ancien ministre Claude Mo­
rin, qui précise ne pas avoir eu 
d’échanges avec le premier mi­
nistre Parizeau à ce sujet, voit le 
tableau du même oeil. II ne croit 
pas lui non plus que ce dernier va 
sentir le besoin de se précipiter 
dans les grandes capitales.

«Je ne vois pas M. Parizeau 
partir tout de suite vers l’étran­
ger. Ce n’est pas ce qui urge pour 
lui. Il a un tas de moyens à sa 
disposition pour expliquer le 
sens de l’élection, notamment 
par l’entremise des délégations 
du Québec. »

Il y a une grande différence 
entre 1976 et aujourd’hui, établit 
celui qui, le premier, a occupé le 
fauteuil de ministre des Affaires 
intergouvemementales dans un 
gouvernement souverainiste.

La première élection d’un gou­
vernement du Parti québécois a 
constitué une grande surprise. 
« On ne savait même pas qu’on 
serait élu... J’avais rencontré ra­
pidement le consul français et le

/
«Je ne vois pas M. Parizeau 
partir tout de suite vers i'étran- 
ger. Ce n’est pas ce qui urge 
pour lui. Il a un tas de moyens à 
sa disposition pour expliquer le 
sens de l'élection, notamment 
par l’entremise des délégations 
du Québec », analyse l’ancien 
ministre péquiste Claude 
Morin.

consul américain, et j’avais reçu 
un tas de demandes d’autres gou­
vernements. » Le premier minis­
tre René Lévesque s’était rapide­
ment rendu à New York pronon­
cer un discours devant l’Econo­
mie Club.
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Va pas de mal à se faire du bien.
NEKltillIS

Cette fois, l’élection ne peut 
surprendre aucun gouvernement 
important pour le Québec. « On 
connaît le résultat depuis des se­
maines. » II y a aussi déjà eu un 
gouvernement péquiste, sans 
compter que le Québec a délégué 
tout un bataillon de souverai­
nistes à Ottawa lors des élections 
fédérales.

Et qui plus est, signale M. Mo­
rin, les principaux acteurs sont 
des gens familiers qui ont déjà 
fréquenté les chancelleries. 
Leurs prises de positions sont 
connues. Et il faudra franchir l’é­
tape du référendum avant qu’il 
ne puisse y avoir de véritables 
changements.

Le gouvernement fédéral va 
lui aussi se faire rassurant auprès 
des grands partenaires économi­
ques du Canada.

Mais de l’avis du professeur 
universitaire, il ne faut surtout 
pas surévaluer l’impact de ce 
changement de gouvernement.

« Faut pas s’énerver non plus. 
On souffre quelquefois de nom­
brilisme», conclut-il en riant.

Pas de 
vagues 
aux USA
WASHINGTON — Les 
résultats des élections 
québécoises n’ont pas .surpris 
les spécialLstes américains des 
affaires canadiennes.

Par contre, certains ont déclaré 
que l’administration du président 
américain Bill Clinton pourrait 
vouloir modifier quelque peu la 
position officielle du gouverne­
ment américain vis-à-vis la situa­
tion constitutionnelle du Canada.

Depuis nombre d’années, l’ad­
ministration américaine exprime 
une préférence envers un Canada 
fort et uni, mais spécifie qu’il ap­
partient aux Canadiens eux- 
mémes de décider de leur avenir.

M. Elliot Feldman, un avocat 
américain qui a longtemps défen­
du les intérêts du Québec dans les 
conflits commerciaux avec les 
États-Unis, a affirmé que l’admi­
nistration Clinton ne modifiera 
pas cette position demain matin, 
mais que le département d’État 
devra la remettre à jour en vue 
d’une visite que le président pré­
voit effectuer à Ottawa au cours 
de l’automne.

M. Joseph Jockel, directeur du 
Projet Canada au Centre d’études 
stratégiques et internationales, a 
déclaré que l’administration Clin­
ton pourrait être tentée de faire 
référence aux difficultés qui pour­
raient apparaître aux niveaux des 
relations américano-québécoises, 
advenant la séparation du 
Québec.

M. Kent Weaver, de l’Institut 
Brookings, un autre centre de re­
cherche basé à Washington, a ce­
pendant affirmé que l’administra­
tion Clinton conserverait la même 
position.

Soirée électorale
Les spéciali.stes américains des 

affaires canadiennes se .sont réu­
nis hier soir au Centre national de 
la presse pour suivre ensemble la 
soirée des élections.

Personne ne s’est étonné des 
résultats.

M. Feldman, qui a perdu son 
rôle d’avocat commercial du Qué­
bec à la suite d’une décision du 
ministre libéral des Affaires inter­
nationales John Ciaccia, a déclaré 
que la défaite des libéraux était 
prévisible parce qu’« en neuf ans, 
le gouvernement libéral n’a pas 
produit de très bons résultats». 
Les médias

Par ailleurs, les médias améri­
cains, occupés hier par l’écrase­
ment d’un avion à proximité de la 
Maison Blanche, ont porté plus ou 
moins d'attention aux élections 
québécoises. Ni le New York 
Times, ni le Washington Post 
n’ont mentionné le scrutin dans 
leurs éditions d’hier. En début de 
.soirée cependant, le réseau ABC a 
consacré un long reportage sur les 
enjeux des élections québécoises. 
Il a notamment comparé l’élection 
du Parti québécois à l’élection 
d’un gouvernement .sécession- 
ni.stc dans l'État de New York.

x
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Un désir de changer, 
selon Peter White
QUEBEC — La victoire du PQ signifie un désir de 
changement et non un appui au référendum. Elle ne martiue 
pas l’enclenchement d’un processus irréversible, a soutenu 
hier soir le président du Conseil pour l’unité canadienne et 
président de la chaîne UniMédia, M. Peter White.

par USE LACHANCE
L£ SOUIL

L’éditeur n’est pas du tout sur­
pris de la prise du pouvoir par le 
Parti québécois. Déjà, en mai 
dernier, il avait prévu l’événe­
ment dans un article choc publié 
dans Quebec Trends, un bulletin 
qui émane d’un groupe de per­
sonnalités parmi lesquelles on 
trouve les anciens ministres fé­
déraux Francis Fox et Marcel 
Masse, l’ex-ministre péquiste 
Clément Richard, l’ancien con­
seiller de Robert Bourassa, Ma­
rio Bertrand, l’ex-ministre pé­
quiste et sondeur Jean-Marc 
Léger, ainsi qu’un ancien con­
seiller de Claude Ryan, Pierre 
Pettigrew.

«Comme telle, l’élection du 
PQ n’est pas une source de 
crainte. Les Québécois ont 
exercé leur droit de vote en 
toute démocratie. Ils ont fait 
leur choix. On entre toutefois 
dans une période d’incertitude 
qui va durer jusqu’au référen­

dum. J’espère donc que M. Pari­
zeau va respecter sa promesse 
de tenir le référendum dans dix 
mois. Laisser trainer les choses 
ne serait pas sain >», a déclaré M. 
White au cours d’une entrevue 
téléphonique accordée au 
SOLEIL.

Selon lui, l’incertitude sera 
plus forte aux États-Unis qu’au 
Canada anglais parce que, dans 
les autres provinces, les gens 
comprennent beaucoup mieux 
le Québec.

Dans ce nouveau contexte 
créé par l’élection du PQ, le pré­
sident du Conseil pour l’unité 
canadienne estime que son or­
ganisme doit rassurer le Canada 
anglais et conseiller aux pre­
miers ministres anglophones 
d’avoir des réactions modérées. 
Quant au premier ministre fédé­
ral Jean Chrétien, M. White 
croit qu’il va continuer de colla­
borer de façon positive avec le 
gouvernement du Québec.

Si M. White affiche un calme 
certain quand il affirme, dans un

Peter WHITE
français impeccable, qu’il « n’y a 
pas de mal là-dedans » en par­
lant de l’élection du Parti québé­
cois, sa quiétude en prend un 
coup lorsqu’il est question du 
référendum sur la souveraineté 
du Québec. « Je n’envisage pas 
un oui au référendum. Avec un 
tel choix, on entrerait dans une 
pagaille incroyable. Ce serait 
une catastrophe ! » n’hésite pas 
à dire celui qui a déjà agi com­
me conseiller de Brian Mulro- 
ney et de Daniel Johnson père.

Par ailleurs, dans un commu­
niqué, le président du conseil 
d’administration du Conseil 
pour l’unité canadienne, M. Mi­
chel Vennat, soutient que pour 
les Québécois comme pour les 
autres Canadiens les principales 
priorités consistent à régler et à 
accélérer la reprise écono­
mique. «II est donc essentiel 
que le gouvernement du Parti 
québécois travaille de concert 
avec les gouvernements fédéral 
et provinciaux», opine-t-il.

Les francophones 
hors Québec 

nullement 
inquiets

OTTAWA (PC) - La \ictoire 
du Parti québécois n’effraie 
nullement les francophones 
vivant à l’extérieur du Québec. 
Car à leurs yeux, les 
Québécois n’ont pas donné leur 
bénédiction au projet 
souverainiste du PQ même s’ils 
ont élu une m^orité de ses 
candidats; ils n’ont fait que 
changer de gouvernement.

« Il s’apt d’une élection provin­
ciale où le peuple québécois a 
choisi de changer de gouverne­
ment qui avait déjà fait deux man­
dats », a déclaré hier, Claire Lan- 
teigne, présidente de la 
Fédération des communautés 
francophones et acadienne du Ca­
nada (FCFAC).

Si l’élection du PQ ne les tour­
mente pas, les francophones hors 
Québec ont tout de même l’inten­
tion de veiller au grain durant le 
match référendaire qui se mettra 
en branle dans la province. « La 
tenue du référendum va certaine­
ment créer une autre dynamique 
chez nos communautés. Notre but 
sera d’intervenir quand des cho­
ses seront dites à notre sujet qui 
ne sont pas la vérité », a soutenu 
Mme Lanteigne.

TRAITEMENT du RONFLEMENT 
au LASER

Hôpital Saint-François-d'Assise 

Dr Pierre Boisvert - Dr Jacques Fournier 
Dr Yvon P. Morrissette - Dr Patrick Savard 

oto-rhino-laryngologistes
525-4310 f
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ÉDITORIAL

Parizeau
coincé

.1 convient en premier lieu d’exprimer toutes nos 
félicitations au futur premier ministre. La carrière politi­
que de M. Jacques Parizeau est un modèle d’intégrité 
intellectuelle et de persévérance dans la poursuite d’un 
objectif noble en soi.

Mais vite, passez aux affaires seulement. Monsieur ! 
Cela presse ! Le Québec a besoin d’un gouvernement, ce 
qui lui a fait défaut depuis quelques années.

Les appuis recueillis hier par le Parti québécois dé­
passent par ailleurs largement ceux qui vont à la souve­
raineté, dans tous les sondages. Les Québécois ont vou­
lu punir le Parti libéral pour son incurie et miser sur le 
changement. Ils n’ont pas majoritairement donné un 
mandat pour enclencher le processus d’accession à la 
souveraineté. Vous devrez vous rappeler, monsieur le 
futur premier ministre, des assurances que vous avez 
donnas durant la campagne électorale à l’effet « qu’il 
ne se passera rien avant le référendum. »

Il est beaucoup plus urgent de s’atteler aux pro­
blèmes du contrôle des dépenses publiques et du défi­
cit, de l’emploi, des services de santé et d’éducation que 
de faire adopter des résolutions symboliques à l’Assem­
blée nationale sur la démarche souverainiste et de créer 
des comités, avec des mandats de même nature.

La mise en place des structures d’un Etat souverain 
pour conditionner les électeurs avant le référendum ne 
sera pas tolérée, non plus qu’une infantile bouderie face 
à Ottawa et aux autres provinces. Les médias et l’opi­
nion publique seront vigilants quant au degré de bonne 
foi que vous manifesterez dans vos relations avec nos 
partenaires immédiats. Il est trop facile de faire croire 
au dysfonctionnement du régime en sabotant toute ten­
tative honnête d’entente sectorielle. i

Les Québécois ne vous accorderont pas de « lune de 
miel. » Ils vous connaissent et vous ont déjà vu à l’oeu­
vre. Ne vous hasardez pas à hausser le fardeau fiscal 
des particuliers ou des entreprises. Oubliez les pro­
messes de nouvelles autoroutes. Ne lancez pas d’opéra­
tion de décentralisation des pouvoirs sans connaître 
ceux que le gouvernement du Québec sera appelé à 
exercer dans un, deux, ou cinq ans.

Ces mêmes citoyens qui vous ont confié le pouvoir ne 
veulent pas d’une autre bataille linguistique. La loi 101 
de 1977 a atteint son but et corrigé une situation péril­
leuse. Le « modus vivendi » actuel semble acceptable. 
Réouvrir ce dossier inutilement ne ferait qu’agiter les 
passions et ajouterait à l’instabilité politique.

Vos prédécesseurs ont d’autre part initié un certain 
nombre de privatisations au cours des derniers mois. 
Nous vous encourageons à poursuivre dans cette veine. 
Le rôle d’un gouvernement est d’assurer des services de 
qualité à la population et de travailler à notre développe­
ment économique, social et culturel. Pas d’opérer les 
gondoles des centres de ski ou les bassins d’un aqua­
rium ! Nous savons vos tendances à l’interventionnisme. 
Vous devrez vous armer de très bonnes raisons pour 
faire marche arrière.

M. Daniel Johnson a soumis ces dernières semaines 
d’autres méthodes de rationalisation des coûts dans le 
secteur de la santé, notamment l’application de tests de 
performance dans les établissements du réseau. Pour­
quoi ne pas vous en inspirer ? Des coupures importantes 
dairs la fonction publique, fort impopulaires à Québec, 
ont aussi été amorcées. Le geste courageux à poser est 
de maintenir ces décisions. Céder aux pressions des 
syndicats du milieu pour paver la voie référendaire se­
rait un onéreux aplat-ventrisme en début de mandat.

En conclusion, vous aurez ces prochains jours à cons­
tituer votre conseil des ministres. Permettez-nous de 
vous rappeler, avec une note de chauvinisme, que la 
région de Québec et l’Est du Québec vous ont fourni 
plusieurs candidats de haut calibre pour ces fonctions et 
que nous comptons bien retrouver une forte représenta­
tion au sérail. La capitale ne veut pas être qu’un décor 
de théâtre où l’on vient festoyer, même si ce seul rôle est 
déjà mieux que ce que nous connaissions.

J.-JACQUES SAMSON

Galons mérités
D aniel Johnson a livré la marchandise. Le taux d’in­
satisfaction à l’endroit du gouvernement libéral est de­
meuré à peu près stable depuis la crise d’Oka et un 
pareil courant de fond est impossible à renverser.

M. Johnson s’est néanmoins battu farouchement, 
sans appuis d’Ottawa qui se prépare déjà pour le pro­
chain référendum et il a dû compenser pour de larges 
brèches dans l’organisation de son parti. Plusieurs têtes 
d’affiche qui couraient les tribunes en 1985, lorsque le 
PLQ était assuré du pouvoir, l’ont abandonné mainte­
nant qu’ils sont repus. Avec 47 sièges et 44 % du vote 
populaire, M. Johnson pourra sans discussion continuer 
à diriger son parti. Les mois couleront vite avant le 
référendum et il serait inopportun pour les libéraux de 
s’engager dans des querelles familiales déchirantes.

Si l’expression « victoire morale » a un sens, M. John­
son peut l’utiliser.

Le chef de l’Opposition, fort de l’expérience qu’il 
vient de vivre, et en toute quiétude d’esprit, devra se 
consacrer à préparer ses troupes en vue de cet affronte­
ment et à se doter d’une pensée cohérente et crédible 
sur le plan constitutionnel. Tous les Québécois non 
souverainistes comptent également sur lui pour agir en 
vigilant chien de garde face aux stratégies que le Parti 
québécois utilisera jusque là.

Il faut enfin se réjouir de l’élection du chef de l’Action 
démocratique du Québec, Mario Dumont. Sa marge de 
manoeuvre sera mince à l’Assemblée nationale en rai­
son des règles qui régissent les travaux. M. Dumont 
véhicule toutefois des idées originales et progressistes; 
il est un bon communicateur et l’alternative qu’il pro­
pose pourrait rallier de plus en plus de citoyens au cours 
de la prochaine décennie. Peut-être a-t-il jeté la semence 
de cette troisième voie recherchée par tant de personnes
au Québec depuis vingt ans ?^ * J-JACQUES SAMSON
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loint de vue

Lettre au prochain ministre de l’Éducation
par LORRAINE PAGE
orésideme de la Centrale de l'enseignetnent du 
Québec

'ans quelques Jours, vous 
accéderez à l’un des postes les 
plus importants pour l’avenir de 
la collectivité québécoise, celui 
de ministre de l’Éducation.

Vous trouverez à votre arrivée 
des réseaux qui ont été passable­
ment malmenés au cours des 
dernières années. Les trois der­
niers ministres de l’Éducation 
ont en effet lancé toutes sortes 
de réformes à la pièce : lutte au 
décrochage, renouveau des cé­
geps, relance de la formation 
professionnelle, projet de ré­
forme de l’enseignement primai­
re et secondaire, réforme de la 
formation des maîtres, etc. Nous 
cherchons encore le fil conduc­
teur de ces bouleversements.

De telles transformations, à 
supposer qu’elles aient eu un 
sens et qu’elles aient été présen­
tées dans un ordre logique, au­
raient nécessité la mobilisation 
de toutes les ressources Mal­
heureusement, le gouvernement 
Bourassa-Johnson a plutôt con­
tribué à insécuriser et à démoti­
ver le personnel.

Au nom de plus de 100 000

personnes oeuvrant dans le mi­
lieu de l’éducation, j’aimerais 
porter à votre attention certains 
problèmes qui exigeront de vo­
tre part une action énergique.

D’abord, il faut cesser de re­
manier à la pièce notre système 
d’éducation. 11 faut plutôt nous 
donner une vision d’ensemble, 
ce qui exige un débat collectif 
sur les finalités de l’école.

Nous estimons qu’il faut tout 
mettre en oeuvre pour assurer la 
réussite éducative et pour per­
mettre au plus grand nombre de 
persévérer au moins jusqu’à la 
fin du secondaire.

Or, malgré les objectifs ambi­
tieux de diplômation maintes 
fois réaffirmés par vos prédéces­
seurs. le taux d’abandon se 
maintient autour de 36 %. Parmi 
les moyens universellement re­
connus pour favoriser la réussite 
scolaire, il y a le développement 
de l’enseignement préscolaire.

De toute urgence, il vous fau­
dra aussi trouver le financement 
nécessaire pour mettre fin à la 
vague de fermetures d’écoles et 
assurer aux populations des 
petites localités les services aux­
quels elles ont droit.

Il faudra une intervention 
soutenue notamment dans les 
milieux pluriethniques et dans

les milieux pauvres, surtout au 
secondaire. Il faut aussi, de toute 
urgence, solutionner le pro­
blème de l’accessibilité à la for­
mation professionnelle. Les 
chiffres sont éloquents : la pro­
babilité d’accéder à la formation 
professionnelle du secondaire 
avant vingt ans, qui était de 18 % 
en 1987-1988, n’était plus que de 
10,2% en 1992-1993.

Les obstacles résident dans la 
diminution du nombre de pro­
grammes dispensés, la « rationa­
lisation >» de la carte des options 
et le contingentement de la 
clientèle dans certaines options.

Nous attendons aussi de votre 
part l’expression d’une volonté 
claire de favoriser le développe­
ment de l’école commune. 
L’école, service public, doit réu­
nir tous les élèves, quelle que 
soit leur origine sociale ou ethni­
que, quelles que soient leurs 
croyances et quelle que soit la 
condition économique de leur fa­
mille. Elle doit offrir à tous des 
services de grande qualité.

Vous aurez compris que nous 
nous opposons catégoriquement 
au développement d’écoles sé­
lectives de toutes sortes, y com­
pris d’écoles s’adressant à des 
élèves de communautés ethni­
ques ou religieuses particulières, 
et que nous réclamons le retrait

progressif du financement pu­
blic de l’école privée.

Les compressions budgétaires 
des dernières années ont aussi 
lourdement affecté l’enseigne­
ment collégial et l’enseignement 
universitaire. Les cégeps, qui en­
registrent une croissance de 
leurs effectifs depuis les cinq 
dernières années, doivent im­
planter une réforme d’envei^re 
avec des moyens réduits, ce qui 
ne va pas sans difficultés.

Par ailleurs, les universités 
souffrent d’un sous-financement 
chronique qui handicape leurs 
missions d’enseignement et de 
recherche. À ce niveau, on anti­
cipe une stagnation, voire une 
r^uction de la clientèle, la dété­
rioration du régime de prêts et 
bourses et les augmentations 
substantielles des frais de scola­
rité commençant à freiner la 
scolarisation.

Je peux vous assurer à l’avan­
ce de la contribution du person­
nel enseignant, du personnel 
professionnel et du personnel de 
soutien, pour peu que vous fas­
siez appel à leurs connaissances 
et leur expérience dans la défini­
tion des problèmes et dans l’éla­
boration de solutions durables 
aux nombreux maux qui affli­
gent notre système scolaire.

Votre Q pinion

Le duc est vivant Vive le duc !
Il y a quelques jours, j’ai eu 

vent d’une nouvelle tout à fait 
originale et qui m’a totalement 
séduite ; un homme se présente 
comme duc au Carnaval de Qué­
bec. Puis, j’ai visionné le reporta­
ge de Nathalie Marcoux, journa­
liste à TVA, dans lequel on faisait 
état de la contrariété que ce can­
didat, Cari Brochu, amenait à 
l’organisation du Carnaval. En 
effet, la tradition ainsi que le rè­
glement veulent que ce soient 
des femmes seulement qui se 
présentent. Mais n’en sommes- 
nous pas à l’ère du changement ?

Tout d’abord, la présidente 
pour l’édition 1995 du Carnaval 
de Québec est Me Sylvie Trem­
blay. Le fpit qu’une femme dirige 
ces festivités entraîne déjà une 
nouveauté par rapport à ces der­
nières années. J’en conclus donc 
que les organisateurs ne ferment 
pas complètement la porte aux 
innovations.

Quant à moi, je trouve l’idée 
d’impliquer la gent masculine 
dans la course au trône carnava­
lesque absolument géniale ! Et 
puis, pensez-y un peu ; l’appari­
tion de ces messieurs n’attirerait- 
elle pas un plus grand public ? En 
tout cas, un tel changement ne

passerait sûrement pas inaperçu. 
Déjà que la candidature de M. 
Brochu a été assez médiatisée. 
En effet, on a parlé de lui à TVA 
et à TQS, et il est supposé aller à 
l’émission de Robert Gillet.

Comme je le mentionnais plus 
haut, la tradition et le règlement 
favorisent les femmes en tant 
que candidates comme du­
chesses. Cependant, si l’on res­
pecte ces éléments, ne va-t-on 
pas à l’encontre des droits et li­
bertés de la personne ? Les fémi­
nistes se sont battues longtemps 
(et se battent encore) pour obte­
nir l’égalité entre hommes et 
femmes. Tant mieux !

Mais qu’on ne serve pas le 
même traitement d’inégalité aux 
hommes. Ce sera le même pro­
blème et nous aurons maintenant 
un mouvement « masculiniste » ! 
Les organisateurs du Carnaval de 
Québec ne peuvent rejeter la 
candidature de Cari Brochu ; ce 
serait discriminatoire.

En terminant, la candidature 
de M. Brochu au Carnaval pour­
rait être un présage au couronne­
ment d’une reine ET d’un roi 
pour les années futures. Cette so­
lution, quoique onéreuse, régle­
rait mieux le problème de la prio­
rité aux femmes. De plus, deux

compétitions différentes, l’une 
masculine et l’autre féminine, 
ajouteraient sûrement un petit 
cachet supplémentaire.

Qu’on laisse donc Cari Bro 
chu, un jeune homme qui a d» 
« guts » (si vous me permettez 
l’expression), atteindre ses 
objectifs.

Marie-France Lavallée
Étudiante en français journalisme
École secondaire Les Etchemins

Haïti et les USA
Je proteste contre le silence 

des médias au sujet du projet 
d’intervention militaire des États- 
Unis en Haïti et de l’analyse 
que les organismes populaires et 
religieux d’Haïti en font.

À plusieurs reprises déjà, dans 
des analyses diffu.sées notam­
ment au Québec par le Service- 
Haïti, ces organismes ont dé­
montré comment la politique 
américaine, depuis l’élection du 
président Aristide et singulière­
ment depuis le coup d’Etat de 
septembre 1991 (auquel ils ne se­
raient pas étrangers), vise deux 
objectifs : d’une part, retarder in­
définiment, et finalement écarter 
définitivement la remise en place 
du gouvernement voulu et élu 
par le peuple ; d’autre part, dé­

pouiller peu a peu le plus totale­
ment possible ce peuple de ses 
le< rs et de ses ressources, en 

ant la répression des mili- 
es et autres s’abattre libre- 

lent sur lui et en lui faisant sup­
porter seul le poids des embaigos 
et des privations.

Pendant ce temps, malgré 
quelques apparences et quelques 
sursauts de mesures et d’indigna­
tion, on veille à laisser essentiel­
lement intacte la capacité de la 
bourgeoisie et des militaires de 
réoccuper le pouvoir organisé 
lorsqu’un tel pouvoir aura pu être 
établi.

Jamais la grande presse ne 
fait allusion à de telles analyses.

Maintenant qu’un débarque­
ment militaire américain .semble 
imminent, ces groupes poursui­
vent la même analyse ; il s’agit 
pour les États-Unis de venir re­
mettre eux-mêmes de l’ordre 
dans le pays, selon leurs vues et 
avec leurs objectifs, en retardant 
notamment à nouveau indéfini­
ment le retour du gouvernement 
élu par le peuple et en favorisant 
la réinstallation silencieuse et 
progressive d’un pouvoir aux 
mains de la seule minorité possé­
dante. complice de leurs intérêts.

André Stainier 
Sainte-Foy



Québec, L» Sol«il, mardi 13 saptembre 1994

Nous tiendrons nos

f « J* Wm

««

'■j^ ■*i ' ‘ 'S' " 
/l

^^\<i 1 £. '.4 .

' jk^t. [{. '
<:^t»:îv .-••afi' ••• ••••■•• •'•• •??■.'•;»••<>'-•' !'^

‘1^ «*'*^«*

Pierre Jobin 

abordera les sujets 
qui vous touchent 

de près
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' Sou* réMTve de 
l'approbation du lervice de 
crédit, ne payez que le* taxes 
de vente Certain* frai* 
adrninwtraPt* peuvent être 
crédité* au moment d'un 
paiement comptant.

Cwte* de crédit •ccoptée*
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? ^
Livraison et service Igratuits à la grandeur de la province

LÉVIS:
5720, boul. 
Etienne-Dallaire 
(angle Kennedy)
(418) 833>4511

BEAUPORT:
536. boul.
Ste-Anne

(418) 667-6282

LES SAULES:
Civrefour Les Saules 
51 50, boul. rOrmière

(418) 871-4411

TROIS-RIVIÈRES:
2200, boul. des 
Récollets

(819)373-1111

POINTE-AU-PÈRE:
822, boul. Ste-Anne

Sute 132)
mté de Rimouski

(418) 725-4411

CHICOUTIMI: |
1990, boul. Talbot "

(418) 698-4411


